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L'armee allemande
SA

Darfist, 18—Les iliniidruvrés. siili-
tuires ont Copriiencdhin A Hino-
fre rod rbsence de l'emporeur. Le
init capital de la journée a été une
sûdrie de charges de cavalerie três
Lrillantes. Tout indique dans ces
manuvres qu'on est convaincu de
la hate importance du rôle que
jouera la cavalerie dans les guerres
utures,

LA GUERRE CIVILE

L'improssion préduito par lo dernior
inanifosto de Boulanger

Undiscours de Csnâtans

“Paris, 18—Düidy ti), discodid #jsg:
ofl: AL: Eaildt le Ent de l'in-
our, a déclard gue les vrais bou-

Inngistes no sont que des jongleurs
ui comptentsur Ia confusion et lo

désordre des élections pour pôcher
cu eau trouble,
Legéudral Boulanger a publid un

dernier incnifeste. Ses listes élec-
torules comprennent 1,600 éandidats
pour 500 clrconseriy Hons, .
, M, Ailes Frey tit que la révision
i» If Coustitution na, pourrait abou.
tir qui une guerre civile. Son four-
wal l’Zs/afeltz reproduit un article
très acerbe du Petit Journal contre
M. Clémenceau,
Le manifesto du général Boulan-

ger ost affiché dans tous les quar-
tiers de Paris, Lefouvornemont n'a
pas fail déchirer les placards parce
qu'il est, dit un journal, peut-être à
tort, convaineu (ite lé iSanifeste
feru miles Ab IÜLL que de bien aux
Wllilangistes et qu’il est préférable
de lui donner la plus grande pu-
blicitd,

 

 

L'ANNIVERSAIRE DE SEDAN

Ua discours sizaifioatif du Grandsduo
de Bado

“gs PAGEMPARA BELLEUM | *

Génève, 18—I,0 grand-duc de Bade
n assisté, à Ueborlingen, sur le Inc
du Constance, à une fête organisée
par Le Société das anciens gnldats du
cette petit: ville à l'éccasion dë l'an-
Wiééfsaire de In bataille de Sedan,
et il a prononcé un discours qui con-
tient le passage suivant :
, Test vrai que la paix a suivi In
journée décisive qui nous a coûté
tant de sacrifice et dont nous célé-
brous autjourd'hgi le souvenir ; mais
il n’en a pas moins été nécessaire de
nous tenir prota. deptiis ce jour-là,
de ativelles luttes, ot c’estlà ce qui
ina détorniné à revenir aujourd'hui
sur cette date et à vous dire que,
après un si long laps de temps écoulé
depuis les jours où les victoires crois-
santes de notre armée nous ont per-
mis d'organiser fortement l'enipito
allemand, nots doninies amenés A
nous dire : Nous devons nous tenir
prêts.
Mnis cet état de préparation où

nous dovons ôtre perpétuellement a
pour but la paix. car pous ne pou.
vons mrintenir lu palx, que sile
people allemand tout entier est prêt
combattre pour In défense dé ses

droits ct de ses intaérôts -les plus
chers.

 

 

LES TRACES DU CRIME

Nouvollos rév£intions dans l'affaire
Gronin.—Uno caisso mysté-

riouso

 

 

Substitution do oadavro

, Ohicngo,18-—Les révélations dans
l'atfpire Ofonin deviennentde jour
en jour plus intéressantes ot plus
Pussionnantes. L'examen du com-
plot médité contre le docteur Cro-
bin ot ln découverte de son cadavre
dans la Tamise à Londrus, ont oréé
uns très grapdo sensation, La mala-
dress des miotirtriers quiont trans,
sorté el jeté le corps darisuñens,
trait ou on devait nécessairemont*
finir par le trouver dans pon de.
temps, démontre leur intention bien
arrdtée de faire disparaître toute
trace do leur crime.
Uno caisso contenant les vêie-.

Monts de Oronin, et-qui n été fabri-
quée par le ferblantier Khlare, le 6
mai f ernior, cst maintenant & Now-
ork, Lo

John I. Beggs, vint A New-York
le 7 mni ot se rencontra avec Bill
Starkoy, un repris dejustice de Chi-
cago qui est maintenant an Canada,
et glelques membres de Now-York
du Olan-na-Guél. Ils conférèrent en-
semble à l'hôtel Sweeney ct-il fut
convenuqu'un garçon de table d’un
vapeur de la ligne Inman serait
chargé da transporter la caisse &
Liverpool,
Un certain ind

partit de New-Yo ividu do Ohicago
rk immédiatement

ct arriva À Liverpool” en mars der
nier Des membres du parti Pare
nell, qui désiraient mettre fin aux
wenrtres politiques, apprirent son
arrivée en Angleterre et mirent un
tlétoctive sur ses traces. M -fut dé-
couvert dans une maison situde
dans In rue Frédérick, à Liverpool,
où il prenait-les dispositions néces-
saires pour ln réception de In caiss
«pue devait emmener le garçon de

le du vapeur. Co
Lorsque l'individu de- Chicngo

vint à Londres, il descendità l'hôtel
International et y resta deux mols.
Pendant ce temps,il fit des démar-
ches pour obtenir des hopitaux, un
cadavre qui ressemblât Àcelui de
Cronin. Lorsqu'il l'eut en sa pos-
session, fl l'habilla avec ‘làs vôte-
ments df doctour et-le jeta dans la
Tamise où il fut trouvé.
Finalement vin médecin Irlandais

lni donna une lettre d'introduction
pour pouvoir faire admettre un-

te un cottage en bas Woolwich,
près du fleuve, le G-avril, C'est dans
cette 1naison que le cocher conduisit
lo cadavre et 16 médecin, Le corps
fut mutiléhabillé peslo ao
opts rotin, ot, fhitd.dat5 Cai de su is 1

lettres iuitant très correctement
l'écriture du Dr Cronin furent pla-
“dun dans Jen poches Le À

. Pluligürs dé tos lettres étdieït
des copies du cérrespoudarices avec
es Gitrenux des détectives de Lon-
dréé, dinsi ile plusieurs Hipports
qui devient Ctro remis à lu com.
mission Parnell, toutes ces lettres
imitant tiès bien l'écriture du doc-
teur défunt. Ces lettres tendaient
À démontrer que Oronin était un
traitre à là cause irlandaise et avait
ôté tné à Londres, lOrsqu’il et void
dans cette capitale pour rendre les
comptes devant Ja commission
Parmell, a ;

peu d'augmentation des fonds
tlé là défeiise Failsé de Tinquié {ide
dx dlilis des siccusés qui attendent
avec arixiété In fin duf_procèe:

COUR CRIMINELLE

Procès d'Aubert

 

 

Dans cettd cause qui a occupé une
partie des Bésuices d'inere In Cour
rome est repbésciiide put M: St
Jean, ut l'Acciiss par M. W. A:
Polette; qui; après avoir pratiqué
penditut ciix ans mix Trofd-Ricie-
‘es; bst revenli repréiidio ses dXef?
vices à Montreal,
Aubert auvait forgé et mis en cir-

culation un ordre portant la signa-
ture de la maison Evans et Sons,
our In livraison de 20 tonnes de
c ’
LaComune fait enitendro comnie |

témoins lo plaignant, Loriu, et M.
Stanley, caissier d'Evans et Sons.
M: Pulette nppeile quatre témoins,

I! adtosse eriauite lit Jiivulo ain jurys
Auprès dügiiel it plaide longuenient
ln cause de son client. le jury
rapporte un verdict de ‘“non-coupa-
ble,” ct Aubert est remis en liberté.
 +pree

ACCIDENT AU HARAS NATIONAL

Pendait qu'on. préparnit les éti-
fons du Heras ion ol; pour li
ffrande exposition de T'urotito: uit
superbe étalon balgan, nonimé Bon-
lemys, un peu mmpat'e.t: de la
toilette qu'on lui faisait, frappa ila
tôte lo chef des écuries qui surveil-
lait l'ouvrage. Lo pauvre homme
fit réuveres duépuf): ais heüreur
serilérit qu'ori li prodighn immédia=
tement les soius que nécessitait sa
position critique. La large blessure

illéo dans son crâne par le fer du
cheval fut promptenient fermée,
nyiis non sans une perte de sang
très considérable. Par bonheur cet
accidentn'eutpasdesuites ficheuses,
ct lo blend put accompngner sans
trop de peitte lo Char qui parlait le
onderdain pour” orohto. Espérons
que l’Hon. Beaubien qui a rem-
porté de si beaux et. si justes Inu-
riers dans la dernière exhibition de
Sherbrooke sera aussi heureux dans
celle du Toronto Onl.

v .

-
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Changes do coiffare

Venez voir nos beaux chapeaux
d'autoinne, venez vous coiffer. à
votre goût, à la dernière mode. Bes
prix et un sou! prix. Choz

Cus DESJARDINS & OtE,
1537, 1580 et 1511 Ste-Catherinr,

Aux J Chevreuils,
Montréal;

OARRE DOMINION
Ge soir, à 815 houres, Bor

moñie, sous In direction de M. Ed.
Hardy, exécütera le programme
suivant : Co

=,

PROGRAMME

1 Marche—Tuanita ..........Suppé
2 Bolero—Viva Pmupelona........
4 ‘Groningen

8 Ouverture—La Couronne dor. L
Le uo!

4 Solo de petite flute—La Lipotte. .
ettge

M.Th Ferrary.
5 Patrouîlle comique—Les, chats...

errazzi
6 Solo de comot—Hylda..Roynaud

- M. Jules Wormonlinger.
7 Musiquoëdestriptive—A night at-

ou Round
etersbourg ...Eilenberg

Vive la Canadienne
God save the Queen

Prochain concert vendredi.

 

AVIS SPECIAUX

Parasors— S. Carsley, voilà le
magnsin sans égal pour touté sorte
de parapluies, Assortiment splen-
dide yenant d'ôtre reçu.

nitures pour hommes. Le stock est
nouvellement déballé, l'ussortiment
est le plus considérable dans la cité
dans toutes les lignes, ot les prix
les plus bas du commerce.

trouverez choxpous grand choix,
Vous bas prix satisfaction

- Il vant bien mieux aller de suite
dans une maison ou vous trouverez
on abondance les articles en fourru-
res que vous désirez nchutez, où
l'on vous demandera des prixrai-
sonnables aans chercherà avoir plus
que In valeur de ln marchandise,
enfin dans une maison connue, où
l'efforcera de vous donner une fours
rare à votre goût, bien faité,bion
cousue, solide, en un mot oùrl’on
vous garantira satisfaction. Venez
chez , .

OxAs DESJARDINS & OIE,
1537, 1639 et 1541Ruo SteOatherine,

. Aux 8 Ohevreuilg,
- Montréal.

Lespilules “Pommo de Mai”gué
rissent lesmaux do tête. En:vente
partout >

  

gs... .RETOUR
LerL. - D, Migunult est de re-

tovir dé3on voyage d'Euiopo et sera

Aetivc: ABA, do rub 18. Taridop ot Giohdigiiknr, à
j0si{i0dä, qlit devaient mieux faire Son Honnour ie walre assitalt f
digparaitro les traces du crime, des cetto séance. ’

ane $6,071.75 d'indenmits,

COMITÉ DE L'ÉCLAIRAGE
Le comité de l'éclairago s'est réuni

hier après-midi sous la présidente
do I'éehovin Rainville; Etaient pré-
seid les échetine Laurier, Malone,

Le rapport de M. Badger a été
sourbis nu comité. D'ap eo rap-
hortJl fupelpait 125 lumières à are
de plits et 72) Îituiitvés fitcartdrscen-
tes pour lo moins,
Lo waire fait observer au comité

que lu lumière électrique ne donne
Lan avant, de sng isfagtion que celle
u gaz et il suggere que l'uif prenhe

des arrangements avec lu compa-
gnie du gaz.
Quelques échevins expriment l’o-
inion qu’il cst_ préférable d'ajouter
é nontbre de Mrmjères électriques
nécessaire d'après 16 FippOrt de M:
Badger.
Le maire dit alors qu’il ne partage

pasJour opinion : il est impossible
d'étiairer {4 ete ville par lo moyen
do l’élebiricité d'uile uianière stitis-
fnisutité sirtoit dans les rubs où il
; ÿ béatenil ) d'ithres: ;

@ présidetil suggesqula l'ail Jose
des lumières incandescentes là où il
J avait des lampes à gaz ou bien si
"on accepte legaz, que l'on retran-
che toutes les lumières incandes-
centos des petites rues.
Frechevin Jaurier est d'avis qu'il

serait encore préfératilt d'njouter le
tiombre de lumières nécessaires
d’après le rapport de M. Budger.
L'échevin Tansey dit que pour

avoit lind éclaitagh parfait if faudrait
employer le gaz et- la lumière élec*
trique. Il est d'avis que l’on de-
vrait demander fla compagnie du
gaz de nous fournir 700 lumières à
raîiron de 815 par an’et que l'on
posit dua lumitres incandescuntes liv
oli il n'F n pas de lampes,
L’échevin Clendinneng propose

alors que l’on demande à la compa-
nie du gaz, si elle sornit disposée à
Acrordor ces 700 lumières à raison
de 815 parall et qua uno prochaine
réunion du comité, l'on décidefn
cette question.
Cette motion cest adoptée.
M. Lapierre, qui aviil un contrat
ourl'écluivage à l'huilede charbon,
equel devait expirer en 1801, récla-

Lemaire dit que lv somme de
$3,000, serait suftlannte.
Fiualement cette question est ré-

férée à un sou>-courité.
Lo comité s'ajudrne.
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REPRODUCTION
ne doyait pas possible l'accord
plein et définitif, muis il traite
en cuncmis et en coupables ceux

 qui détuandent la conciliation.
 

LA VERITE
sp

LA QUESTION ROMAINE

I

(De L'Univers)

La conciliation. Qui ne la
veut pas. — Eel est le titre du
prenser chapitre que lu brochure
romaine que nolls nds projirsons
d'analyser. L'auteur constate
tout d'abord que lv guerre décla-
rée parle gouvernement au Sou-
verun Pontife itinonts À vingt-
neuf ans, mais qu'elle à naturel-
lement pris un caractère plus
aigu agrés le 20 septembre 1370,
date de l'entrée des envahisseuro
par li brèche de Porta Pin. TI
s'en est silivi ut rwvalnise géné-
ral qui explique comment, &
chaque bruit, vrai ou cru tel,
d’une réconciliation, on l’accueille
cone la nouvelle d'un bien dé-
siré ; lt houvenu royaume lui-
même “regarde la cessation de
co dissentiment comme un com-
plément nécessaire à son assiette
détinitive.”

Le Pape serait-il doùéë, par
aventure, moins disposé à ln ré-
conciliation / Après avoir posé
cette question, l'auteur de l’o-
pusculo répond tout d'abord que,
pour, purler plus justement, il
faudrait dire la pets, au ileu de
la réconciliation, celle-ci n'étant
qu'un moyeu d'avoir Ja paix que
l'on doit vraiment miser. “Qu'un
lève les yeux vers les objets su-
péricurs_aux choses terrestres,
sans perdre de vue le véritable
bien de Italic et de ln société,
ct alors on pourra en toute cer-
titude affirmer que le Pape désire
la paix plus que Hcrsonne, ot In
veut sincôrenient et lu cherche

 

ère ras

VOYEZ A CE QUE LA

POUDRE A PATE
Quo vous achotez porte In marque de

commerce

COOK'S FRIEND
comme ci-dessus

 

 

sont combatlues avoc Fuccès par ln

FUCOGLYGINE GRESSY
Co Sirop agréablo au goût possède lo

inêimes nropriétésque l'HUILE bE
aE vE Monte.

LE PERDIIEL& CIE., Paris ct Phar.
macles. Scul agent an Canada:

O. ALFRED ChovILLOU, Montréal.
Vente on gros: Lyman, Sons & Clo,

Montréal.

rose

DÉBIL'TÉ, AHÉMIE, MALADIES DE L'ENFANCE

avce d'autant pius d'ardeur, que
glus élevé est son caractère et
que tont plus nobles les motifs
dont il s'inspire.”

Développant cette pensée,
l'auteur de lopuscule dit que,
ministre d'un Dieu auteur de In
paix, vicaire de Celui qui est
vonu apporter la paix au monde
lé Pape, après avoir dans ses en-
cycliques souvent exposé la né-
cessité de I'nccord entre les deux
puissances pour ic bien de I'E-
glise et de la société civile,ne
pourrait sans une contradiction
manifeste, fnive obstacle à lu
paix, Ayant tout tenté depuis
son Pontificat “avec une admi-
rable longanimité ” pour renouer
ou rendre plus étroits les lions
de bonne intelligence avce les
autres Etats de l'Europe peut-
il être soupçonné de se faire
“un promoteur de dissentiment
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Dr CODERRE
ur los Coliquos, la Diarrhée 6t los do

POUuw de Iadonution, 250 In boutellle

LESIROP DES ENFANTS ct de luttes avec l'Italie, sn pn-
trie, siège privilégié du Vienire
da Jésus-Christ ?”
Donc le désir de réconciliation

et de prix ne trouve nulle oppo-
 

LE REMÈDE DU
sition dans le Pape. Qui donc
dès lors doit répondre de In
guerre? Fenest qui, “au mé-
prisdela logique ct du bon sens,”
voudrajent voir le Pape “ recon-
naître les faits necomplis, s'accu-
moder de son mieux do la misé-
rable condition qui lui est faite,
et sinon approuver, au moins
supporter en silence” tout ce
qui se foit contre lui. Mais cela,
ce seruit, comme le dit l’auteur

—Allez chez S. Onrste ypour four- |   
L'Antidote-de L'Alcool Enfin Trouve |

ENCORE UNEDECOUVERTE

LE REMÈDE DU PÈRE MATHIEU
érit radicatomant ot promptomont l'in

mpéranco cf déracine tout désir des li
nours alcooliques Lo lendemain d'une
êto ou do tout abus des liqueurs enivrante
uno toulo cuillérée à thé fors disparaître en
tiéremont In dépression montalo ot physique

‘ont Atirai un remède certain pour toute
lèvre, Drspepalo, TorpouriN juFoie, ayan

uno éauso nutro que I'intompd .
endu par les Shaymaolons $1 1a bout

8, LAOHANCE,seul propriétaire
1638 et154D RuéSte Catherine, Mônt

2

DEMENAGEMENT |PHARMAGIE GRAY 11
À causo do l'élargissement dodola rue St

Jaurcnt, par la corporation, ma pharmacio
établlo depuls 30 ans A Vondrolt quello occu.
no aujourany! vern transpo vors lo ler
novembre pi ain, au coin dew ruos 8t Lau-
rent ot Lagauchotièro, (Dalboc Block).

Y N. GIAY, Chimisto-Pharmacien
HENR 144 rue St Lauront Montréal,

VIGNOBLES DE MONTREUIL:

4

 

+

 

 

de In brochure, “In réconciliation
aux prix d’une sacrilège trahi-
son!” Et comment pourrait-on
appoler ln puix “nne réconcilia-
tion pareille
base In justice, et offensant gra-
vement la Dignité du Souvernin

e

taire
apostolat”

incombe toute entière

contendants n’en. ont pus la vo

n’ayant pas pour

Pontife ?” Qu'on sache douc unc
fois pour toutes que lo Papo,
“comme tout légitime possesseur
dépouillé de son bien, doit re-
vendiquer ses droits. Et parce
que ses droits sont sncro-saints
ct imprescriptibles, étant en vé-
rité les droits de l'Eglise et de
son divin Fondateur, le Pape ne
onrra jiimais cesser de les dé-

È ndre on réclamant avant tout
l'indépondance politique néces-

ï l'exercice de son suprême

Apaès cette déclaration, la
conclusion s'impose, C'est quo In
responsabilité de l’état présent

; ceux
qui l'ont créé par leurs injusti-
ces et ucfont aucunepropposition

TI no veut pas !« velx, et il n’en
fait pas mysière.”

T.ca preuves abondont ; l'au-
teur de là bitithsre les énumère
en rappelant Lrièveniciit Jus
énumère cn rappelant briève-
ment les principaux actes de
peisedations du gouvernement
italien en ces deriiers temps, et
il n'est pns malnisé dès lors de
constater que c'est bien le gou-
vlrHetient italien qui délibéré-
fait obstaclo À Ja paix, parce
que, en poursuivant ja rtiiie du
pouvoir teinporel du Souverain
‘ontife. l'on n voulu en réalité
atteindre soi pottvoir spirituel.

AuuvstE Roussel,
———————}

L'UNITÉ POLITIQUE

(Suite)
Cette guerre de l'empire ca

deslégristes contre l'indépendance
de Tliglise s'est continuée, tan-
tôt viületite tantôt sourde et
cuuteleuse. ‘Tout le protestan-
tise est sorti de là. Il fait fen-
trer le christianisme dans le do-
mainè hâtional ct l'ussujettit à
In loi. Il mécoñnalt l'univeran-
lité de l'Eglise ct écarte lo Bune
vernin lontife. Les empereurs
de Constantinople s'efforçaient
de ranger le Pape su niveau
d’un patriarche. Finnlement ils
sont sortis de l'Eglise pour ne
pas reconnaître son universalité
et l'autorité du successeur de
Pierre, qui on est le principe.
Le “gallicanisme des ’légistes
établissait que le Pape était un
évêque comme un autre. Les
rois chrétiens, trop fidèles à l’es-
prit césarien, tenduient à chan-
ger leur protectorat en direction
ou en domination : c'était con-
forme à l'esprit du code théodo-
sien. En politique, le protectorat
tourne toujours ainsi. Et Napo-
léén en protégeant l’Elgise, en-
tendait bien l'asservir. Le sa-
vant Daunuu avait par son
ordre réuni en volume tout ce
w'il savait ou ne savait pas sur

l'ambition et les usurpations des
Papes. Cupendant il paraît bien
que les empires et les royaumes
quiavaient élevé de si formida-
bles machines de guerre contre
la Papauté n'ont pus pd sous
les coups de l'Eglise. Les légis-
tes, leurs défenseurs À outrance
contre l'Eglise, ont hâté leur
succession ct se sont partagé
leurs dépouilles. La politique
césarienne est restée dans les
anciens pays de domination ro-
mnine ; elle s'est insinuée dans
les autres par les arguments
qu'elle prête à l’ext-nsion de la
puissance. Rien dans l’antiquité
ne génait le pouvoir absolu.
Les moralistes se bornaient à
rocommander d’obéir aux lois,
c'était le dogme des stoicieys.

 

Et qui faisait la’ loi ? le plus
fort, prince ou multitude. L'E-
glise changea cette conception
du pouvoir. Elle appuie ln cons-
cience humaine sur ln loi divine.
11 y à désormais deux pouvoirs
dans toute société ; et le pouvoir

contestéo, C'ust la méme ques-
tion, L'Etat moderne, comme les
empereurs grecs. allemands,
français, ne reconnaît pas la sou-
veraineté cb la liberté del'Estise ;
il ne veut qu'un pouvoir, qui est
le sien.
Co sera par une fiction de

droit le pouvoir absolu du petr-
ple vit dos majorités. Mais avec
ces fictions de droit, lo fait de In
la confiscation marche ct we: dé-
veloppe. Pour la protection de
l'Esglise, dans lu querelle des in-
vestitures, co} même pour la
liberté des cultes,les légistes ont
des formules variées, qui abot-
tissent toutes à nier l’indépen-
dance de J'Eglise, à la placer
sous Ja domination de l'Etat. Et
cette sujétion continue au nom
de la liberté et du droit par les
réglettents de l'Etat sur la pro-
priété religiettse, On détruit
toutes les maisons où la religion
exerce son cinpire, on enléve les
enfants à son autorité. L'indé-
pendance de l'Eglise impliquant
«y droit de propriété, on conçoit
pourquoi les liéritiers du césa-
risme ct leurs légistes, tout en
comblant souvent l'Eglise de
louanges, lui ont dressé tant de
plèges, par leur manière d'en-
tendre le droit de propriété. Hs
visusent l'Église, ils restent
fidèles à la thévrie du contrat
souial et du pouvoir absolu. lt
les libertés administratives ou
locales deviennent une illusion
duns un pays où l'abscence du
droit de propriété laisse chacun
inerte ct sans appui devant
l’'omnipotence de l'Etat.

COQUILLE

ilules “Ponune deMai” gué-
Phydropisie. En vente par-

J. A. MERCIER
COURTIERD'ASSURANCES

CONTRE LE FEU KT SUR LA VIE

7G-Rue St. Gabriel-7¢
(Batlasos du gouvernement)

MONTREAL

rissen
tout.
 

 

Misques placés aux taux les plus raison-
nablos.
Patronazo sollicité.
Théléphone du Burenu 191,
Théléphone résidence privéo, 6002

P. A. BEAUDOIN
L. L. B.

NOTAIRE

No 85 rue St Jacques
MONTREAL.

Teléphone No. 2121

HECTOR PREVOST & CIE
COURTIERS EX DOUANE.

No. 30 Rue St Francois-Xavier
Téléphano : 1716

TRUDEL & LAMOTHE,
AVOCATS.

35 St Jacques

Boito 1748
B. do Posto,

GusTAVE LAMOTHE.| qéléphone :
o. 152

 

 

 

Hon, F.X.A. TRUDEL,C.IL

MONTREAL

FAITES USAGE DU

VIN DE

  spirituel, indépendant, autonome,
a toujours été reconnu par les
populations ; c'est à force de ru-
ses, do violences, que les chefs
politiques, entraînés par leurs
passions, ont joté les peuples
«ans l'erreur, ont amené la plu-
part des révolutions dont se
compose l’histoire depuis les an-
ciens.

Jamais l'Eglise ne s'est con-
fondueavec l'Etat, elle a tou-
jours eu sa souverainetédistinete,
non soumise aux lois séculières,
C'est ce qu’attestent les Concor-
dats passés avec les plus grandes
puissances, Mais cette souverai-
neté n’est pus idéale, elle est
réelle,pourvue de ses moyens
nécessaÿres d'action ; ct le prin-
cipal moyon, c'est le droit de
propriété, qu'elle tient d'elle-
mêtme, de Dieu. Sans ce droit,
scrait-elle maîtresse de ses égli-
ses, de’ ses presbytères, de ses
séminaires, de ses écoles, de ses
hôpitaux? si les reli icuxsont
privés du” droit de domicile et
mis hors la loi, l'Eglise ost-clle
libre? On ne conseste pas au
chrétien le dioit de réciter à part
lui le Oredo; on rend l'Eglise

our le faire cesser. “ Ln paix |. : )
he cut se faire quandles deux impossible, en l'empéchant de

° vivre Matéricllement. En France,
on retire le droit de propriété à

QuinineCamphell
LE SEUL VERITABLE

LA SPRUGINE
DE M°GALE

Pour los Rhumos ct I'Enrouement, à 250 ©
800 1a bonteille

GRANSORBIAN
Les polntres font aujourd’hul uno journée

complète en une detui-heure ea
employant lo

GRANSORBIAN
Le plus prompt et lo plus beau procédé

connu par son grain clair,

GRANSORBIAN
Œœt vendu par los marchands do peintures

0

J. T. SCANLAN
No 26, rue St Sacrement, Montreal,
A. DEMERS A, Tnxnmex CO, BRUNE?

DRAPEAU, SAVIGNAC & CIE
FERBLANTIERS, PLOMBIERS, GOUVREURS,

Posours d'Apparcils do Chauffage
Coutellorie, Lampos,

Huile de Charbon, oto

MM. DRAPEAU, SAVIONAC & Clo sc char
gont de tous ouvrages tels queoouverturcer

 

 

 

 

LES PILULESDE MoGALE
pour lea maux do toto, los affections Lilieu

sue, Doc le boîte : & boites
pour $1 M

BLANCS
Pour 1c3 Exorctoes do Grammaire

€o Tente dos Livres

 

 

Blanes pour les exercices de grammaire
ABEven par le Cunachi de l'instruction
Di} pn el comprensnf quatre cahier:
So 1-Fxerelsee vur lo nou, l'articlo, l'ad-

joctif et Je Fronon:, ,
No 2 - Exercleus sur le verte, l'advorhe

la préposition, In conjonction cf l'interjce
ten4,

80 3-Fxercioon sur les différentos réglos do
la eyntaze,
No t-Exorcises rur l'accord du narticipe,

108 remarques porticalières sur certains Ver-
bow ot In pouctsntio!.
No 5-Exercice, sur l'analyne Logique.
Prix do chaque cahiler...….…………….…….. . 10
PBlanca pour les exercices de (enue des

livres, renformant le« JrIntpra de tenue
des livres, par J. Ahert., (S griavdlos puigué de
texto avec chaque cahier. Le cours” com-
prend quatre eablers: Hroulluni, Jutsenal,
rand-Livre, Livro Go CaleLa série de

GHatre CADÉCIH 2202000000 2e avcnvc00 $0 10
#n vente à la NHbrairie,

J. BP. ROLLAND & FILS
6A 1 rie #4.Vincent, Mantréal

TAPISSERIES
Un assortiment de printemps des çlus co

plots et dos wmicux cliolels chez

EL. N. DERIS
PEINTRE DE

MAISONS ET D'ENSEICKES, TAPISSIER BLAN-
CHISSEUR, ETC, ETS.

298) rue Saint Laurent.

 

 

    
 

LxAnal un grund assortiment de pein
tures hillos, vernis ferronnerioa, ete.

FRS MARTINEAU
MARCHAND Dh

PEINTURES ET TAPISSERIES
FERRONNERIES, LAMPES,

GLACKS DE MITLOIRE,
HUILE DE CHAILBON

MASTIC, RUILE DK-LIN,  -
TRREBENTINE, VITRES,

KTC., XTC., ETC.
Jon entropreneurs tnenuissirs, polntres,

couvreurs, plombicrs, trouveront constam
mont tous les matérinux nécessaires à la
construction, toutes sortes d'outila, octo
L'on trouvorn aussi toutes sortes d'usten.

ailes, toile que chiandrona, canards, soupliés-
res, pobles & frire. pots À colle. oto., cle. los
meilleurs blanc anglais, linportés djrooto-
mont, à très bon marché, et aussi fopties de
dinnes canadions. Meutior apécinie : Huiles

4, AVIS+
fry AV]+3 #4" 9. Aux Architectes, Fntre-

 

 

  proncura do bâtisses
ot autres.

 

 
Tos architoctcs, enireprencurs de hâisses

el autres sont par Jes présentes avertis gue
les clauses suivantes du régloment No 1%,
seront à l'avenir risvureusemont mn en
force dans tous Jes ca’, cb ce, «ans autre
avis :—

Eoc, M— Quiconque érigern. rebatirn ou
changern une malsan où batiment de quel-
quo description que ce soit dans la dito cite.
on donnera avis par écrit an Buran de
Nanté, on son bureau, avec 11 pian ou ass
eription faisant voir les details suivants,
savoir: lo niveau ou le nivean projeté des
envos ou du premior plancher sous-+ol: ls
chute, Jes nintériaux, Ja forme, ]a construe-
tion et l'emplacement dos égouts à cunstrui-
T0 où À mettre en urage pour le drainage de
la dite maison où de ses dépendances, ot lea
wuyens de ventilation à y introduire, ninsl
6 la thâte d'eau où fisue de chaque
out : la dimension, In forme, l'eniplaco-

ment ct la construction dos privés, fosses et
cablnets d'aisances à être construits où dont
on entend su servir pour | assainissement ou
dans In construction do la dite malson ou
batiment : et nul égont privé, fosse au cabi-
net d'afsances, évier, tuyaux de vidange ou
nutros tuynux n© seront constrtlts où mis
en usage, CL aucuns moyens de ventilation
no seront introduits Jusqu'à co que les dé-
taila à être produits comme susdits aient Cté

prouves par lo dit Hurcan, à moins que lo
dit Hurcau no croie pas devoir signifier ron
spprubation ou sa désapprobation dons los
uarnnte-huft heures qul_sutvront In récep-

tion pne le dit Bureau de l'avis ot dos détailn
fusdits ; et en outre, nulle cave, érout, s5w
téwe ou gunre de ventilation, Drivé, fosses
ou cablnet d'alsances, éviers, tuyaux do vi.
dnnge ou autres tuyaux et toux leurs noces-
noires no seront formés où ouverts do tua.
nièro à être cachés A In vane, avant qu'un
certificat de l’ofticier do santé soit fourni à
l'effet que la dito cave, égout, systéme vu

nro do Vontilation, privé, fosse Où cabinet
‘Aisances, évior, tuyaux do vidanges ou au-

tros tuyaux où tous leurs ncocssolres ont
ê‘é approuvés par 1e Bureau do Sauté, |
Ecc. 7 — Toutes les fois que dans l'opi-

nlon de l'ofticier de santé il ost Im blo
d'assainir un terruin au moyon du drainage,
tl no sorn pus permis d'élever alcuns cone-
tructions sur ce terrain jusqu'à ce que lo
Bureau de Santé ait été Fatisfait que les
monures nécessiires ont été prises pour la
salubrité du terrain,

N. B.— La pénalité pour Ja contravention
aux dixpositions des dites clauses est uno
imende n'oxcédant pas quarante plastres
pour chaque jour que durera la dito contan-

mes LL. LABERGE y
Médccin-Officior do Santé.

BUREAU DE SANTE, }
HOTEL-DE-VILLE,

Montréal,

District do Montréal,
OVH,

17 Septembre 1880, 219d
 

Province do Québec,
Cour do Circuit, No. 1
François Léonard. demandeur vs Alexandre

Mochon, défendeur.
2sieme jour do Septembre 1850 À ÿ heu

rode FodamtamidTon domicile du dit
défondour No 3 de ln rue Fulford, ou ln
Cité do Montréal, seront vendus pur afffo-
rité do justice les bions ot cifets du dit
défendeur anisis un cette cause, consistant
en meubles do ménage.
Conditions, argont comptant.

CALINTR T. JETTR, 31, C, 8.
Montréal, 18 eptembro 15S9. Ye

Province de Quétoc District do Montréal,
Cour de Circuit, No 2527, ,
E. U. Honey, demandour vs John Flanagun
défondour. ;
Le tsiétno jour de Septembre 1880, à 11 hou-

res do l'avant-midinu domicilodu dit défon-
dour, 709 rue Dorchester, on la Cité de Mont

al, roront vendus par autorité do Justice
les biens et effets du dit défondeur salsls
en cotie cause, Consistant cn un plano ct
meublox du ménage.
Conditions,argent comptant.

H, LASEUNESSE, 11, ©, 8.
Montréal, 18 foptombro 1859. -

Province do Québec, District do Montréal,
Cour Supérioure, No 186
kdward U, Honey, demandeur vs John Fln-
nagan, défordour,
Lo NicoJour de septembre 1859, à 10 hou-

 

défendour, No 700 rue Dorchestor, en la cité
res de l'avant-midi, au domieilo du dit

“L'IMPÉRIALR”
COMPAGNIE D'ASSURANCE

La noavelle batisso, situes sur In
Pince d'Armsies, czt malntouss

prete
 

On loue des barraux qui sant propree
aux banques, anx coimpagnir- d'uvarance,
eux marchands À coumiisair,, aux hointios
de professions etautres ©
ya des voûtes dans oot édifice quf ent

construit pour ainsi dise à l'épreuve du fou,
On peut voir les plans Au ourcau du sous

wigné. les bureaux sous disposde telle
rasnlère qu 1s pensons nt aux’ talres

ont A al du De, > Bng Avr pt Franca: , J.B. X,

eurer de bureau Je soir de 7 4 10 heurea
Itésidenco 138 Dro!-i ° he
B'adres .Honarcaser à W. A. RINTOUL, 6 rue

“GUARDIAN”
Compagnie d'Assurance sur la

Vie et contre l'Incendie

DE LONDRES, ANGLETERRE
( Frnblie cn 1621 )

 

CAPITAL $10,000,000
FONDS INVESTIS - - - - - 20,000,000
Agents généraux ) ROBT SIMMS & CIE,
pour le Canada i Gro, DENHOLM, Mont,

Policca a’An~urance contro le feu acceplécs,

45 Rue St Sacrement.

NAP. CHARBONNEAU
AVOCAT.

CHAMBRES 70 & 71 BÂTISSE DE L'IMPÉRIALE
107,—Ruc St Jacques,107

Enface de l'église Notre Miene, MONTREAL
Boll Téléphone : 25¢3.

FELIX BOISMENU
AXBITRAGES, EVALUATIONS

BUREAU DE PROFRIÉTÉS FONCIÈRES

79 Rue St Jacques

ARCHAMBAULT & LECLERC
NOTAIRES

No 1608 rue Notre-Dame
SIArgent & proter & 5) pour cont.

J. H. LECLAIR
ARPENTEUR

CONVECTION DE CADABTRES ET. LIVRES DR
RENVOL, AUPENTAGRS PIUVRS KT 1'U-

BLICS, BREVETS DINVENTION
MAI:QUKS DK COMMERCE,

62 rue Saint Jacques,
MONTRÉAL.

J. A. GRENIER
ARFENTEUR, INGÉNIEUR CIVIL, BOLLICE

TEUR DE PATENTES

BUREAU:
181 rue St Jacques, Montroal

LUCIEN BENOIT
Sculptour, Dereur, Peintre, ote.

Se charge d'exécuter toutca cs d'ou-
vrago cn Sculpture, Dorure, Peinture, Au.
Als, Chaires, Cheniina do Croix ct tous
telots aervant surtout anx décors des
objiscs et aux besoins du culte.
Kgteliers, No 118 rue Jacques-Cartier,
arfièro de la Banque d'E Tne.
Résidonce privée 143D Jacques-Cartier

ET
ETC

 

M. GARAND
~— NOTAIRE—

10 rue St Lambert, Montrent

£28 ARGENT À PRÊTERa
HEURES DK BUREAU—De 93 hrs A, M,
à hrs P. M.

HETU & HETU
NOTAIRES

80 rme St Jacques, Montreal,

TÉLÉPHONE N° 1014,

VICTOR ROY
ARCHITECTE

No 26 rue Saint Jacques,

MONTREAL.

Dr A. JOYAL
Ancien élévo des Hôpitaux do Paris ct du

Collège de France

MÉDECIN CONSULTANT
613 rue Dorchoster, vis-a-vis lo carro

Dufforin.

 

Us-tm 2&Telephone Boll, No 2471

J. EMILE VANIER
(Anclen élève do l'école Polytechniquo

INCÉKIEUR CIVIL ET ARPENTEUR
61 rue St Jacques

Domande de BREVETS L'INVENTION,
Marques do Commerce, otc., préparées pour
le Canadn et l'étranger.

N. LANDRY
DESSINATEUR ET GRAVEUR SUR BOIS

(ELECTROS, clichés)

Portraits, Vucs de bâtisses, Ornemonta
Architocture, Dessins À Vignettes do toute.
sortes, exécutés avoc le pius grand soin ob

bas prix. Envoyer pour prix avant
donner voire ondfru ailleurs.

32St Gabriel, MontreaL

J. N. ARCHAMBAULT
AGENT D'IMMEUBLES

PRRTS, ASSURANCE ET DE COLLEG

BUREAU : 1698RUENOTRE-DAME
D. |. MULLIN,

CHIRURGIEN - VETERINAIRE

BUREAU KT INFIHMERIE :

22—RUE SAINT URBAIN-—22

&arDontisterie derChovaux, uno spécialité,

L. C. Ds TONNANGOUR
MARCHAND-TAILLEUR

 

 

 

 

 

"LUO MONTREUIL & FILS Proprictaire lonté; or le gouvernement ita- do Montréal, scront vondus par autorité de No 8, Cote Saint Lambert
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DES RESPONSABILITÉS

 

En y rétl/chissunt, où trou-
veru d'une effronteriv colossale
les jour:aux bleus qui veulent
sous tenir responsables des
faits et gestes du gouverne-
went Greenway au Manitoba,
A qui le gouvernement Green-

Way doit-il d'étre au pouvoir ?
C'est une question d'histoire
contemporning que le lecteur
canadien t'a pu encore oublier.
ll n'y & jus très longtemps
encore quo fou M. Norquay
rÉgUSiL suprême & Wiunipez.
C'écait un biou, mais un bleu
sympathique aux Cunadiens-
français et qui n'avait pus
craint d'assister à lu conférence
interproviuciale de Québec.

C'est co qui, du reste, l'a
perdu dans l'esprit des fanati-
ques. Ou salt que, tant qu'il n
Été ai pouvoir, Sic John à ap-
puyé de touts fn puissance
du gouvernement fédéral les
prétentions du Pacifique
Canadien au monopole des
chemins de fer nu Manitoba,
On sait comment l'opinion pu-
blique au Manitoba, chnulféo à
blanc sur cotte question, pres-
yuo probe it Uno révolution, n'a
Jus Lrouvé M. Norquay assez
énergique duns ses agissements
à l'égard du gouvernement fé-
déval, attribuant à l'aflinité po-
litique de M. Norquay avec Sir
John l'insucecès du premier, In
résistance du l'autre.
Do liv à renverser le gouver-

nement Norquay pour mettro

ses adversaires nu pouvoir, lu
transition était obligée. Elle
cut lieu, ot, chose strange dong
Où n'a juinnix douné une expli-
vation lucide, Sir John a accor
do i M. Greonway, soi-disant
adversaire de sa politique, co
qu'il avait refusdit M. Norquay,
bleu-tory comme fui.
Pourquoi Sir John n-t-il re-

fuxé à M. Norquay co gu'il a ne-
cordé à M. Greenwuy ? c'est
qu'il voulait se débarrasser de
M. Norquay. Ft il y a roussi,
C'usb done à Sir John A. Mne-
douald qu'ineomhe In respousn-
biliié do l'existence du gouver-
newent Greenway eb de lu po-

litique anti-cabholique ot auti-
franiqaise do co gouvernonont,
Nous n'avous jamais réclamé

M. Greonway pour un de nos
amis; nous n'avons jamnis rion
ou de commun avec Un incion
tory d'Ontario qui probable-
went est encore nussi tory de
cœur qu'il l'a juunls été. C'est
Votre  créattiry, messieurs los
blous, gavdez-le et tâchez de le
contrôler, Vous seuls en avez le
pouvoir aujourd'hui. C'est vous
qui Paves mis In; s'il Fait mal,
corrigez-lo ; d'il fait mal ot que
vous le laissioz fuirve, vous en
porterez nvec lui toute lu ves-
ponsabilité.

 

JoOURDAIN,

LE CONGRÈSOUVRIER
L'abondancedes matières

nous oblige à romottro à do-
main ln publication d'une cor
vespoudanco du M. ‘ISt Pierre,
à l’elfet do justifier Faction du
Congres ouvrier,

Nous donnons nussi, à l'ux-
clusion de toute autre matière,
lu fin co in magistrale lettre de
Mouseigneur Tuché sur In ques-
tion des &coleus au Manitoba.

 

LA PERSECUTION AU MANITOBA
(Suite)

& DH RAIRUNS FOURQUOt L'ÉVA-
LUATION R8T DIFFIÈRENTE DANR
LES ARRONDISSEMENTS CATHU-

- LIQUES KT PROTESTANTS

My aplusieurs raleone qui explis
quont la différence qui existe dans
les dépenses des Bec os sons lo con.

© des deux sections du bureau
d'dducation, et il est Pon de prendre
en considdration ces raisons en exa-
wminant les statistingues, atin do so
fahw uno idée juste de l'état des
deux scelions du Lureau d'éduca-
tion. Lau stalisliques sont (ox
bonues, main pour dee dos guides
sûrs elles doivent être complèles,
Un honune peut être boiteux

parce quil a une jambe malade,
mais 11 era boiteux davantage avec
une jambe de bois bien faite, sin’
que celle; hen ost de mème des
statistiques, elles sont boiteuses si
elles s'appuient sur des chiffres
iuexacts et faux, Elles sont égales
ment inexactes si elles sont basdes
sur une partie seulement des chiffres
Welles” wont supposdes donner,
Îtai donc, je crois qu’il est injuste

do donner au public des infor.
tons qui sont iguorées et quine
concernent pas le débat qui se fait
À propos du nos écoles répantos

a) Dettes.—lau différents bu-
Teaux scolaires ont dus droits égaux
à contracter des dettes, ot ils sont
parfaitomont justitiables de lo faire
Bt c'est le d«sir des coutribuables
Qui les out élus, et s'ils se confor
ment àla loi, Mais ils doivent être
Prêts à subir les conséquences du
telles dettes, et après s'être benu-
cup endettus, Iln'est pas juste pour
eux de se plaindto d'être taxés plus
lourdement du moment qu’ils ont À
rencontrer des intérêts ot un fonds
d'amortissement. À l'heure qu'il
est les commissions d'écoles protes-
tantos se sont mises à emprunter
des sommes d'argent considérables,
et, si je suis bien informé, le mon-
tanttotal de ces emprunts s'élève à
environ un demi million do pias-
tres. Remamrguez, s'il vous plaît,
ue jo uc blame pas les protestants
€ la province d'avoir fait prouve, à

ce point de leur désir de R'assurer,
ès maintenant, des moilleures cun-

les possibles, vic. 3 c'était leur affai-

 

re de 1nGure quo Jour droit, et il ne [de vne; certaines personnes pour nous
mp vient pes mPmo à l'esprit de

 

faire la moindre PEUSAFQUES wale ln
dette est contractée, elle est con-
tractée non pourlos catholiques qui
m'ont [us Ua moindre raison de par-
tager les avantages provenant de
ces emprunts. ayant aucun droit
aux profits, on leur pardonniem do
se soustraire à l’otligation de payer

ur Ces emprunts, ainsi any
’odieux qu'on prétend trouser dans
In comparaison des destes respecti-
ves des deux sections.
La dette totale de toute In motion

catholique n'atteint pue In somine
de $0,000. Par conséquent les taxes
pour puyer iesintérets et pourvoir
nu fouds d'amortiemment sont insi-
Fnlfiantes quand on les compare à
colles qui sont payées pat lu populn-
tion protestants, par l'entremise de
ses représentants dans les différentes
commissions scolaires,
La dette totale pour fins catholi-

ques n'étant seulement que Ia Bissno
partie du montant dû par les écoles
protestantes, Il n'est pus étonnant
que la taxe soit tout-A-fait dispro-
portionnée ; mais pourquoi donc ce
potit détail n'est-il pus mentionné et
inis à côté des chiffres que nous
citentles adversiires des écoles Ca-
tholiquues# Do tels chitfres, income
plets comme ils sont et ne rappor-
tant qu'un côté de la question, ne
wuvent donner qu'une idée bien
mparfaite du véritable état des
choses,

{b.) S'efforcer de diminuer le» dé-
pensesdesarrondisscmnentascolaires.
Avant d'entamer ce sujet, fadmets
sans hesitations que je puis ignorer
des faits qui, naturellement, changes
raient ce que je vais dire. Si tel est le
cas je 6vrais reconnaissant pour les
informations que l'on we pourrait
procurer sur co sujet, et je serale
{wien à reconualire mon erreur et

ta réparer,
Jejuge d'après ce queje vois et en-

tends en voyageant dans la provines,
ct si je fais erreur, cela vleut do ce
que je n'ai pas étudié À fond Vadmi-
nistention des écoles protestante. Je
suis nous Limprossion ‘ue toutes les
dépenses des Écoles protestantes sont
payées pur les contribuables protes-
tanta. Si je ne sne trompe point, les
magnifiques bâtissen, les terrains de
valeur des écoles de Winnipeg, de
Brandoncet d'ailleurs, non-seulement
apparticnnent aux commissions
d'écoles, 1uuis tout cela n té acquis
À môme l’argent des contribuables
tcLen conséquence, toutes cos avé
Horations ont contribué lnrgement
À augmenter le taux de ln taxe sco.
lairechez les protestants Supposons
que les choses soient telles queje le
wnsu, je répôte que je ne trouve pas
e systûme défectueux , mais néan-
moins c'est sine nouvelle explication
de la différence de in taxe qui existe
par toute la province, entre les ea-
tholiques et les protestants
Les arrondissements scolaires cn

tholiques sans compterce qu'ils pos-
sèdeut et pour quol ils ont payé,
prnsblent en propriété mobilières et
uumobilières pour les écoles pour
au-delà de cent anille piastres, du-
quel montant Jess  contribunbles
n'ont pas été appelés à fournie un
soul centin, c'est sans doute uno

que leurs (axes sont plus basses, et
on aurait mentionnd ce fait avee
les statistiques qu'on n données, si
on avait l'intention de présenter une
idée juste de Lu condition dg uns
écoles,

(¢) Bpargnes no fapportant aux
instituteurs.—Naturellement, j'ud-
Mets que de hauts salaires sont. un
dos moyens de s'assuror Jes services
de personnes bien qualifiées pour
l'enseignement, et ça mesparait être

tion de noo amis lou protostæite,

naire d'avoir de Lbhs professeurs,
les catholiques ont us nvantage

los protestants marquants et ei.
cation no mdprisent pus,
de Pavantage qu'ohtles catholiques
de pouvoir compter sur les services
inappuéciables de personnes qui
n'enseignentpuus À peix d'argent où
cone moyen de subsistences trois
qui enseignont par devoir Racer on
Vers Dieu et la socidté, et qui cusel-
gnent on sans rétribution où pour
Un prix si tmodique qu'il peut à
reine suffire à leur nourcitare et à
eur eut retien,
Ue fait contribue heaucoup à

diminuer le taux do lu taxe, et c'est
uno autre explication de in iiité-
rence qui cxisto entre lus deux sec-
tions de notre système scolaire.
Tous admettrontquecelane nuit pas
aux protestants et que c'est dun
grand avantage pour les catholi-
ques. L'auguibntation du salaire
de, ces instituteurs rendrait suns
doute plus toute la taxe des ratho-
Hynes, mais elle ve dinsinuerait en
tien cello dos protestants, ot Ia
cause de l'éducation y gagnerait-elle
quelques chose ?
Exs idées sur cosufet sont al oreo.

nies chez  cevtailles personnes
qu'elles ponsont qUe payer de potits
salnires vouille dire pauvro ensel-
nement, Ces personnes semblent
Enorer complètement qu'il y n eu,
qu'il y ac ot qu'il y nuten ces milliers
et des milliers d'instituteurs les
mieux qualifiés qui n'ont jamair
reçu et el ne recevront janisie vit
seul dollar d'aucun vetrot de gou-
veruetuent ou d'atteuthcstaxes paydes
par les contribuables.
Jo mentionnerai plus loin quel-

ques-unes des opinfons qui ont dtd
inspirées par ce ‘out Jo viens de
rarler, mals tout de même il eat
nddulable que les instituteurs qui
Coûitent le moins sont une enuse
d'économie pour lee contribuables,
et pour fournir ‘des statistiques
exactes {1 faudrait tenir compte des
Éconumies qui sont faites do cette
manière; cf quand on agite parmi
les protestants ln questionde lntaxe
suolairt, en justice l'ondevraitexpli-
quer pourquol elle est si dlevée.

(d.) Collèges ou lycdes.—H faut se
rappelor que tous les urgents dépen-
ss par les commissaires d'écoles ca-
tholiques sont exclusivement dé-
puasés pourles écoles élémentaires,
Son pourvoit à l'éducation sup
vieure parmiles catholiques autre-
tuent que par les octrois de la légis-
Inture ou par les taxes des contri-
buables, es conmissaires catholi-
wes n'ont pas À pourvoir À l'eutre-

tien des colbges ou Écoles seconcai-
tes, Host inutile de dire à coux qui
sont au coumnt de la chose que ceci
explique encore pourquoi les catho-
liques sont moins taxds et qu'ils ont
comparativement une plus large
part des octrois du gouvernement,
car les protestants élant obligés de
subventionnerleurs collèges ot leurs
Écoles secondaires de culto source,
teçoivent moins et donnent plus
pour leurs écolos purement élémen-
tires.
Mais pourquoi los catholiques ne

font-ils pas comme les protestants ?
À cette question je répondrai sim-
plement : Pourquoi les protestauts
ne font-ils pus comme les eatholi-
ques ?
Nos amis veulent avair des colld-

Res ot iles écoles seconduires qui ro-
çoivent l'ucttoi de la législature
ainsi que la taxe: très bien, qu'ils
se contentent, Inais nos avons
droit de leur demander de ne pas
trouver à redire puisque ce sont. eux
qui ont jugé À propos de dépenser
v cette manière une partie de leurs

agents d'école. or

d'action, vt ils font autrement, ot
comme ils l'entendent, et on cela jls

union qu'on devrait lus Inisser on 
oe -

autre explication ralsounable de ce

le seul moyen qui soit à In dixposi-

sans parler de cette manière ondi-

qu'ils apprécient hnutement et que

Jo Jule

Autres et clles pourront agir aussi
sagement les unce que los Autre
Las hommes d'affaires vig diffdien.
tas mahières of ufo ves divers pro-
Cédés Hs peuvent arriver au même
pgaultat L'unifoimité et Lu reuseru-
blauce complète ne développent pus
toujours toutes lus facultés, te con-
truste n'etnpéche pas l'harmonie,
d'émulation eat. une plus grande
source de autos que Je monopole.

(t.) Nombre des écoles. — 11 est
évident que le nambre des écoles et
une des raisons de In disproportion
de l'évaluation. Le nombre: d'éen-
les ne dépend pus du sustôme d'édu-
tation lui-même, nls plutôt de cir-
canistaniees incidentes, 11 ÿ n, sous
le contrôle de In section protestante
103 écoles dant le nombre d'enfants
en Âge de fréquenter l'école ne dé-
Passe puis quinze, tandis qu'il n’yn
que quatre écoles catholiques qui
wient dans ce can, 103 écoles protes-
tantes ont sitr leur rôle d'assiduité
15 & 2) enfants tundis que la section
catholique n'a que 9 écoles dans ley
mêmes conditions, Du moment
qu’il existe que différence, dans les
arrondissements qui ont le mini-
mum de la populat on, il va de soi
que lu cotisation suit plus considé-
rable ; supposons que les catholi-
ques augracntent leurs évoles en
proportion du. nombre des cufants
des deux sections respectivement,
cela modifiern-t-il les taxes dos pro-
testanta? Pourynol done se monter
contre les écoles catholiques? Cont-
me sf olles se nnlbventionnaient dans
In bourse des autres ! Est-ce queles
catholiques n’augmentent pas le
nombre de leurs écoles aussi? Oui,
mais pis aussi vapldtmeht que les
protestants, ot cols, pour deux rai-
sons: Ils diffèrent essentiollement
les uns des autres, les cntholiques
sont trop nombreux dans les dis-
tricts catholiques et trop dissémi-
nésduns le pays. Dans plusieurs
cus, les colons catholiques ne peu-
vent pas avoir aux écoles une assi-
duité raisonnable, et alors ils te
tiennent pus À évigee UN arrondis-
sement,

Plusiottrs colons catholiques pré-
férent se fixer dans un centre établi
et par là tout en nugmentant, lu
notnhre des enfant on Age de fré-
quenter lex écoles dans les arrondis-
settielits déjà en opération, leur arri-
vée n'oblige pus a en fonnetr de

sous beaucoup d'autres, les idées
“les deux sections de notre popula.
tion différent grandement ot chn-
cune d'elles croit su manière de voir
lu meilleure, Les colons d'Ontario
veulent s'établir sur un carré de
terre À proximité ou à distance des
voisins. Ils viennent pour faire de
l'agriculture en grand et ce qu'il
leur faut c'est wi torts spacieuse,
ut pour parvenir À ce but, que leur
liaportele encrifice d'autres (ntérêts,
C'est le contraire pour lee autres
qui préféreut certains Intérêts so-
caux. Hs aiment à «ee batir à
proxitaité de leurs voinins  L'Isole-
ment leur pôsu ; fix cherchent à se
bâtir près d'une église ou d'une
école, La prairie lear apparait mo-
notone et l'isolement trop téistt
S'ils ont quelques fonds à leur dis-
position ta s'Établissent dans un
milieu déjà colonisé, plutñt lie
d'aller we fixer aude Un homestend
dans une paroisse nouvelle ct une
population disséminée. On rencon-
tre des exceptions, et c'est dn pe
exceptions que «6 emilie la popu-
lation isolée qui ne peut établir
d'acoles.  Mnis la majorité des avvi-
vants va augtnenter Te nombre des
élèves qui fréquentent. lee dion
dans es arvmedlagaitients actuels.
faut Co qui précèie peut être

désuvantageux pour les catholi-
ques, et le contraire pourles pro-
testanty, nis C'est wig question de
oût et de cheiw ul tie provient pas
o moins th monde de fn loi d'édu-
cation. Et tous les règlements que
l'on pourrait faire n'y romédicratent
pas,
D'apids la tone die cet article,

l'on visit qu'une des causes de In
displ'oportion dans les impôts, ln
prinelpule réstilte des dettes, Mais
personne ne peut. prterntis EOn-
trainidre los veto A payer les
detise vs Autres,

® dons qui ont 6tfnits aux éco-
les catholiques pour différents ob
jets, ont certainement allégé d'au-
tant fue pits des contribuables
entholiques. Mnis nos frères sépa-
rés n'ont pas, ne peuvent pas avoir
l'intention de nous priver de cet
avantage. Plusieilés écôles catholi-
ques Gbt où à se louer et ont profité
du désintéressement de leurs insti-
tuteurs, et les contribuables sont dés
cidés à se prévetoir tChèore de ce pri-
vilège, Lis mouvements ascendants
de In population viendront sous peu
augmenter le notbre des deoles en-
tholiques. 15 d'après met prévisions
je puis afliittet que dans un avonir
Mpphoché les écoles augmenteront
en nombre, en égale proportion, que
cello de l'autre section. Ainsi l'on
wut se remettre de ln ceñînie que
es catholiques aient trop pou à
payer, surtout quand eux ils ne do-
mandeut à personne de payer
teur dû,

RKTONSEN AUN HDECTIONS

{n.) ** Les faits que prouvelo re-
censement,” dit un des journaux,
« devraient co: vaincre tout homine
bien pensant de l'abauedité qu'il y n
à tolérer davaiitage des écoles sépn-
rées où de dénomination religieuse.”
Pst-co réellement possible ? La mi
norité catholique de Mauitoln ost.
elle nu insignilinnte pour être
trtltde aussi légèrement. Nous des
tnandorons à l'auteur de l'article en
question s'il croit In minorité pro-
testante de ki Province de Québec
assez faible pourjustifier la maajorité
catholique à adopter uneloi scolaire
conforme à ses idées et l'inposer À
lu ininorité protestante. L'on entro-
voit le résultat d'une telle politique,
l'on entend les cris des protestante

dans la puissance et do tous leurs
coréligionuaires dans l'univers, si
In majorité catholiquedela province
de Québec pesait seulement de
priver ln minorité protestante de
ses droits acquis au sujet de l’éduen-
tion de ses enfants, Les catholiques
de la province de Québec ne songe-
ront jumais à faire une telle injus-
tice, excepté par mesure de repre.
snilles, tandis que nous voyons clai-
retment qu'il y à trop de protestants
qui ne craignent pas d'assumer la
responsabilité de so rendre coupable
d'une injustice aussi criaute et ine
constitutionelle envers In tuinorité
catholique do cotte province. Vous
en appelez au vecensement, mais
comme vos aulive statistiques, elles
sont fausses et partiales. Vous nd-
mettez que la Population de ln pro-
vince, & part les sauvages, est de
SNA, Eh bien, ces deux sections de
notre population donneut à l'élé-
ment cat rolique de cette province
unoplus grande proportion quecolle
de l'élément protestant de la pro
vince de Québec comparativement,
Oui, la sminorité catholique de Ma-
nitoba est comparativement plus
nombreuke que [A minorité protes-
tante de la province de Québec, et
ce, même si l'on comprend comme
protestants les juifs,
ceux dont la religion n'est pas
connue.

es athdes et

Consultez le receusementQde la
Puissance pour 1881 ef vous verrez
facilomont la proportion. Lapo mila.

ES catholiques ont.le même droit

|

tion catholique de Québec 6 It de
1.170,718 t:
nun-catholique n’était quede 1

ne nuisont à personne, je suis d'opi- Maintenant, comparez les “4
non-catholique do Manitoba’ aux

paix. Onne doit pns envisager les

|

14,651catholiques de la môme pro-

tandis .que sa population
U0,
25

Chosesde co monde À un seul point

|

vince, le résultat vousapprendra que jusqu'à quel
nsomlues moins insignifiants 

robs iehts tes cat

nouveaux. Sous e¢ rapport comme.

attivé une sensible attention ot

toutes les prov
hat est lé moins avaucé, Nous'k
vu quo sous boaucoiip de mpporta, à
tel n'est pas la cas, mals en linn
l'excellonte oxposition scolni
cette province, nous cowmpreifons |

ne In sont tans ag nw et qli'dn
oliques ont au-

tantde droits ici que les protestants
en ont là-bxus ; et “que la tentative de
nous enlever nos pales catholique
sernit aunsi ihvonatûtionnelle, dUss
lijuste et aussi honteuse que celle
qtlf pourraitêtre faite pour enlever
aux protestants de Québec.les
mêmes droits dont ile jouissent.

(h.) Les adversaires des écoles de
dénomination nfflmnent et répètent
que ce qu'ils appellent écoles publi-
ques, communes où uationnles sont
de beaucoup supérieures aux écoles
séparées, libres ou indépendantes.
thle sénérale, ceux qui font telles
afifrmtations n'ont jamais ails le
pieddans une école catholique, ils
n'ont jamnis examiné et étudié leur
programme d'enseignement, jin
W'ont jamais été en position ni jn-
nutsis désiré connaître lu moindre
chose qui s’y rapporte: Hs nè con.
naissent que leurs propres écoles,
ct, avec la présomption distinetive
de ceux qui ne sonnaisment qu'eux
mièmes PL leur entourage iurmédiat,
Mg déclarent que les écoles des nu-
tres ne valent rien, Les catholiques
ont raison de ne pus être nlarimés

des affirmations gratuites de leis
udversiires PT
Lasfuinillescatholiques ouleurs vé-
vitables anis ne sauraient tivtisser
stupides et nssez aveugles an point
d'ignorer vv qui se passe ny meu
d'eusyelshen rdalitéVéduention dans
leUrs écoles était si inférieure, ils y
porteraient remède. Je me trouve
parfois en rapport avec des gensqui
vantent. benueonp Ja eapétioFiteae
letir eystëmMe d'éducation, et_je dois
avouer qu’il n'est Impossible de
voir l'application de leurs imerveil-
leuses théories, Deux méthodes
éducation peuvent différof daiis
ta détails et être égalosment bonnes
où mauvaises, ou supérieures sur. un
int et inférieures sur uu autre.

système catholique est bien
ueux connt partill sés atiteurs ot
ses adeptes que par ceux qui n'ont
aucune chance et aucun désir de lo
connaître. C'est une affaire des
plus sérielises de connaître parfnite-
un syatônie d° tentfeat fon ction
sur los patliciiiers, les familles et
mame sur ln société en général, Une

ces approfuiidits, des vues
bltre un jugement sûr, sont néces-

tion,
versra Un système d'éduene

sérieuse,

dans In question et 114 eboicnt,

décider.

documents publivs de

pou ; de telix ti ii,pe

ques queries
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HE Procedente,
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expédié eu Angleterre
exthiipues

elle,

dées que pour la forme.
ly eit

intelligent d
des écoles cathuliqties ! -

LONDRES, 27 juillet. 1886,

nutant de sat
à elles.

Jai l'honneur d'être,
Monsieur,

Votre obéissant serviteur,

(Signé)  WiLLIAM CLARKE,
T. A. Bursiter, Ecuier,

Surintendant de l'éducation.

M. Olurke n'est pas catholique, at
jamnis il n'a témoigné de sympathie
en favour «de Rome, minis par l'en-
tremise de ses filles, il a appris ce
qu'était une écolo catholique à Ma-
nitobn, &t se trouvait disposé à re-
conttaitre sans srprise le mérite.de
l’exhibit.
Sir

n'est pas un catholique, ot chaçun
admet sa supériorité et son patric-
tisme, Voici comment le haut come
misstire canadien parle des écoles
entholiques do Manitobun: ’

EXPOSITION COLONIALE ET DK
L'INDE, 18S6 :

(Section canadienne)

Loxpris, 20 juillet 1856,
A. T, À. BERN1ER, Eer.,

MoN CHER MONSIEUR,—J'ai dû-
tent reçu votre lettre du 3 courant
et je vous remercie beaucoup de
l’'exhibit. que vous avez prépard pour
votre section. (1 me ferait plaisir
de recuvoir un millier de copies du
mémoire et de voir à sa distribue
tion. L'exhibit que vous avez col-
lectionné avec tant de soin n déj

o
e

 ne doute pas qu'il n'aide au succès1
de la Puissance à l'exposition.

Jo demeure, bien à Vous,

(Signé), Ouxs Turver

Est-il possible? * Pout-il résulter
quulque chose de bon du vette es-
pèce de Nazareth.” Oui, thers amis,
et vous voyez que Sir Charles Tup-
per n'hésite pas à déclarer que l'ex-
sition des travaux Juotidicus des
oles catholiques de Manitohn ajou-

tera au succèsde la Puissance à l'ex-
position.
vous convainquent pas, veuil \ I!
les remarques que public Ia Gnzette Brandon, elle Taurait été à quel-
de Londres, le

Si ces témoignages ne
ex lire

4 novembre ISSH :_-
* L'opinion générale est que de

nces sœurs, À anite-
ons

do

int cette idée est er- roront agirdidéremument les unes «les

|

dans Manitoba ghe les protestants

|

l'éducation:
, surtout au point de vue de

0 Le

-

4

longue expérience, flew connalssun-
nrges

snires pour cubrasser, sous ses di-

« n'hésite pas à Aflriiiel que
les scribes qui font ruxsi légèrement
le procès des écoles catholiques
prouvent clairement qu’ils ne sont
pas préparés pour une tache nuxsi

Du resto lus catholiques sont pro-
foudément attachés a leurs institu:
tions, ils sont les plus intéressés

heureux YllHlé soht de voir des leurs
over clairement In vérité de
vues convictions, que c'est À eux de

Nous mentionnerons une
deces preuves enregistrées duns les

nu piuvitive
deManitoba et pen cope, eroyons-

fo ht toinnig
on llestiilcletlrs des écoles cathoiis

i nous. lén l'autonina de
BG Nir Charles Tilpper visita ld

ape
iciper & exposition intercoloniale
sur lo point d'avoir lieu en Angle-

r ï toi
éaliitiijie du Burenu d'Education
fut invitée à y prendre pet, Tout
d'abord cette proposition fut loin
d’être vue d'un hon œil, attendu
qu'elle était nitenussifht appha li

b fA8  Gcoles
wépard leur pro-

Rien de nou.
vont ne pouvait tre prot on temp:

rire
eantditit fe iiiviiträ ai Pressaitt que
l'on dut retirer toutes les hjectious

es plus
rapprochées durent Faire mr coll

des plus avancds
avaient quitté les classes ; des tra-

trou-
valent pordus ot emportsada l'écnle,
rien w'était fait oy vile do l'Expulni-
lon, Huit écoles fournirent. des
échantillons de leurs travaux én
diverses branches et le tout fut

où il ft
Ghaqne tsbvail attiré l'at-

tention d'une manière spécinle, tt
l'état dans lequel il se trouvait ay
retour prouvait l’intérêt avec lequol
on so l'était passé de mypiin en units.
Chttulle des nuit écoles participé-
rent à cette exposition, et le surin-
tendant reçurent chacun un diplô-
mude mérite çt uno médaille d'hon-

Noils editlés onstlite lou de
croire que ces récompenses flatteu-
ses ne nous avaient pas été accor-

Comme on
, Mottsletle le capltaine Wo

Clarke roprésentait Ja province À
l’oxposition Coloniale et de l’Inde
ot voiel ce qu'derivait le digno et

élégué au surintendant

Citkr MONSIEUR,Je puis parler
d'expérience, de d'excellence de vo-
tresection, pendaut longtemps deux
to mes filles ont fréquents le pen-
stonnat de Saint Boniface. Les pro-
grès qu'elles r ont fait m'ont causé

sfaction que de plañsir

Charles Tu per. non plus,

; 1Him cillectloy, equpre
échantillonsde ivreIe volts;
matières d'enseignement, cote, des
écoles catholiques et des écolespro-
testan e rovince. ime-
feeds tohtester l'excullence

des travaux, particulièrement des
cartes géograp quesL'on est d'au:
tunt plus étonhé el charitié lorsque
l'on remarque que plusieurs des ex-
hibits datent de 1881 et du comruen-
cetnent de 1885, et pe peuvent être
queles devoirs ordinaires des évolue
cla province ct non pas des tros
vaux apdoinux préparés pourlu cir-
constance.”
Iya ets hituntion d'éelipser

les exhibits analogues des au
provinces,  Copendant la collection
ue nous avons sous les yeux-dé-
woritre qu'il existe days la plus
feune province de la Confédération,
un système d'éducation qui tout en
raspectant In foi ct les convictions
roligicuses de In population, met à
a portée % tous ome instivction
wapre A élever dif prettiler rang
l'enfant qui en bénéficie.

te.) Cette école de Brandon 111—
Le Brandon Sun du 8 courant don-
pe A ses Jeoteurs un article qui ren-
ferme do cirletses infortations, Il
parle it couvent de Brandon comme
s’il n'y avait duus cette institution
qh'ute uaslstaiice 1510 Pohne de vingt
tlèves seulement et cing institu.
trices, et des'écrier: ‘“Pensez dune
À vinlj Mistitutriées dans une école
de vingt enfants, où tinestsliUitrice
pour chaque quatre enfants!” - Il
wy a pus dires jun |état de
choses serait comique; jé réjtlètte
de venir gater le feu cn afliomant
positivement que cet avancé n’est
pas tel qu’il devrait être. En ou-
vrant le dernier rapport publié par
le guvelitideat piitie 1d seation ca-
tholique du bureau d’édueation, je
trouve que durant les deux scmes-
tres do Pannde 1888, il y avait 83
glèyes d'inscrits sur le rôle de l’école
de Hane ont les Unis et prénoms
étant dutinés dans le rapport, ainsi
qlie l'Age des enfants et toutes au-
tres infortnations requises ( lt regis-
tre de l’école pour l'unnée, prenant
BW) jouts Fbunne base de caleul,
montre (HY à eu uite stoyenne
d’assiduité de 50 élèves ; deux sœurs
fie t employéesà ensei mer Ces

$ entants. L'apl'es les rôgletiionts,
83 enfants de différentes classes for-
ment un nombre suffisant pour
constituer une de école, néves-
ritdnt dedf inslitiilelgés et ayant
droit pour cette raison à une dôttble
part de l'octroi du gouvernement ;
tout ceci est pour l'école de Bran-
don ai qhe était sitnplement une
dedle élétiitiitititt, of de fait, c'est
tout ce qui relève de la loi d dduea-
tion.

IL 1'y «4 aîteunedisposition dans In
fui qui défende À uite école diémen-
taire do jouir de plus de privilèges
fi l'occasioit s’en présenter et sur-
tout quand poter CElit vien n'est payé
par lo gouvernement ou les contri-
ables L'école catholique de Bran-
doit uifru de tôle nvnntr ses aux
élèves dont lus parents le désirent.

fan vivusique instrimnentale n’est
pas une des brntches de l'enscigne-
ment duis les écoles élémentaires
thls pludietits Jeueg demoiselles de
randon ont un talettt paiticulier

pour cet art, et il y adansle couvent
mie détonée religieuse capable de
fire le Ta Hi eb vite reli-
gicuse est In troisième institutrice,
ct l'on suit qu'elle a beancoupa faire.
Le dessin d'ornementation, la pein-
ture, Ie pr eric, les travaux de fan-
tihidie PERI ot plitsiFilre autres
choses sembinbies ÎrCZ RgFénles à
de jeunes personnes de goûts au
tistiques, ne sont pas sur le pro-
mnie des écoles élémontaires,
nals toot de mameile sont, ensci-
gnès dans te ciniveilt de Diriricdon
ot pour ne pas nuire à l'enseigne

altel thligietise, vit #1 Fhidrat de ce

bro des institutrices à quatre, Une

pourln surveillance générale ; pour
recevoir Ins “visites afly dene
pecher fue lex dasiies He Solent dé:
rangées pendant les heures de

plie, làpou
 

Causes urgentes, de manière qu’il

que l'avancement des enfants ne soit
pps retardés
cinquième institutrice ilélitionnée
et de inôme que la troisième et In
quatrième elle n’est pas voude à l’en-
seignement du cours ordinaire, ot
par conséquent He revoit aucune
part do l'octroi du gouvernement,
ni des taxes payées par les contéi-
hiyablen,
ÿ avoue ôtre incapable de trouver

à redito à l'administration d'une
telle école, ct je serais étonné si
quelautun qui s'enteud en matière
’édineation pouvait, je ne dis pas

tourner en ridiculà, itlais aidrt10 par-
ler contre une institution sembln-
ble, bien que ne recevant légale-
ment, que In subvention donnée aux
écoles élémentaires ordinaires. Je
connais le couvent de Brandon, c'est
una bello maison avec de belles clas-
ses, bien éclairées et bien adrées ; on
y donne une éducation et une ins.
truction supérieures. Tout l’établis-
sement est sans nucun doute un or-
nement pour la partie Est de ln cité
ot d'un grand avantage pourles en.
fants, Mais cotte deole est un lourd
fardeau, elle coûte si chor à la pro-
vince! Bien, comme nous l'avons
dit plus haut, cette école cost consi-

comme formant deux écoles
Tecovant du l'octroi du gouverne-
ment ce que la loi leur accorde,
‘c’est-à-dire $150,00 chaque, aussi ln
partie de in balance de l'octroi du

uvernement que la loi ordonne de
Éiviser d'après la inoyenne d'assi-
duité, ce qui porte à $425.00 ou en-
viron le montant des argents pu-
blics ; et commie cet état, comme les
autres est publié chaque année dans
les livres bleus de Manitoha, il n’est
pas nécessaire d'être très intelligent,
ni d'avoir recours À un nouveau sys-
tôme de comptabilité pourarriver à
sa découverte. Si les contribuables
catholiques, comme dit le Sun, n'a.
joutent réellement que $150.00 à
‘octroi da gouvernement, ils sont
cortninement chanceux, parce qu’a-
lors le montant payé aux bonnes
sœurs serait en tout de $575.00;
voici donc. une communauté de
dames anglaises parfaitement en
état de donner uno haute éducation
et une houne instruction aux’ en-
fants, qui donnent le confort d'une
boune maison qui est la leur, bâtie
sur un site magnifique; meublée,
chaultfée et entretenue par elles ; qui
donne l'éducation primaire aux en.
fants de l'arrondissement, qui four-
nissent lo corps enseignant ; ot tout,
celapour la modique somme do{ : plata:

J'nim À savoir combien il y a
d'écoles en opération qui avec le
même nombre d'enfants coûtent
moins que l'écol de Brandon. ‘ Ou-
tre cela, l'argent donné a été pris à
même cotte partie de l'octroi légis-
latif approprise aux écoles catholi-
ques, par conséquentc'était l'argent
ui appartenaitÀ la section catho-

Îique qui pouvait en disposer, et si
cet Argent n'avait point été donné à

qu'autre école catholique.
Ba rès le rapportde 1837; le mon-

tant d'afgent-donné aûé"Sœurs de.
Braudon, à été pour le premier ter-
me de $114, et do 9123 pour le se-
cond, cotto nugmentation dtait duo
an changementde In loi) 2
{d.)Wonds de réserve.—L'on sou-

ièvecontreles écoles catholiques un
nuttecri parce quo la section du’
Bureau d’Education qui'lescontrdle 

Ho d
es détails ae 1!
mes publics auraient et
faire pour se rendre compte du tout
ce qui concernait ce fonds, Aussitôt
que Jo gouvernement a demanded le |
contrôle de ces deniers, ils Jui ont
été remis, et Îls les nencore. Des

1edin comme d

qu'une section du
à établir uu fonds de réserve Ÿ
réponse cat très facile.
slinplement parce que lu loi autori-
suit cette invsuxt
la loi scolaire dit: “Chaque section
du enpor motive en réserve
sur les € Macs contingentes im-
brévues annttant n‘excéda
dix pourcent do su proportion du la
subvention, C'est1 la loi ; elle pout

ment des matitres ordinnires une

departement ; ceffyui porte le nom-

antro dame du couvent est, aussi 1a

classe, Cette sœur, étant come ses
compagnes, une institutrice nccon:-

tu les nider et les rem-
placed éi Cis de Hinladic ott autres

n’y ait point do perte de temps ot

Getto dernière est, ln+

tongno, |
douséché,
anglais

    
  

 

  Madon &

JAMHBONS et lan VIANDE FUMKK
de ARMOUR,

Cugrvaux Normands et Porcherons,
BÉTAIL Ayrshite. TE ‘
Coonoxs Berkshire ot-

 

d des s'est aménagé un fonds de réserve
fou fu Filite leur administration.
0 fonds 5 vst Heck, {ie lesclr
constances et 92,000 d’Ittérot l'ont
élevé à In soumnne de 813,000, D'aprè
la Ji d'alors, l'argent a été déposé
dans une banque jticorporde au su
et avec l'apptoba
mebit qi eh recevait À ce sujet un |”
état de coiupte annuel et il n’était
point fait un secrot
membre du gouvernement fait par

tion du gouverne

de cela. Unt

In section, il était au courant
deraire, et nos hoim-

blen peu

ersonnes prélisposées À trouver
atite, peuvont impuiter crime une

autres critiquent
penses., Aujourd'hui tous les

moyens sont hons pour atteindre
son but.

eut-il se faire
ureau ait songé

Mais cousnent

C'est tout

, 1a clause 90°de

nt pas

paraître peu sage à d'uucuns tandis
que d'uud res peuvent In croire ne-
ceptable. Après tout, la section
catholique, evmtite la loi lui en dou-
nait le pouvolts dost prévalue de oo
privilège ct a mis cen reserve pour
des déponses contingentes Lnpré-
vues Une somme un peu moiudre
que dix pour cent de sa proportiou
des diverses subventions. Mais
pourquoi cela, dirn-t-on? Voici :
Dopu s l'organisation de la provin-
co, Fon aJogo, et l'expérience jus-
qu’à ce jour, n'a rien modifié, l’on a
jugd que les instituteurs de nus
écoles, à part l'insuffisance de leur
rémunération, étafont obligés d’at-
tendre city long mois avant de tou-
Char quoique te soit de leur salaire
et à l'expiration des semustres, ily
avaient à attendre souvent au delà
de deux mls pour se fairy solder les
gnses si bien gagnés. L'on a cru
cet état de diiove désnynntageux et
nécessaire d’y remédier, c'est ce que
l'on a pu faire avec Ju fonds de ré-
serve. Lorsqu'un montant devenait
dÙ, après approbation par la section
du roan, le surintendant lo
payait À même le fonds de réserve,
et lorsque le gouvernementju repit
À propos de verser une purtie de la
subvention on la déposait en banque
our lvitiboturser Ou uccroitre le
wonds de réserve ot il en était ainsi
de semestre en semestre, et pour les
vermements successifs, De vette
manière là section du Bureau, évi-
tait, co qui est toujours ennuyeux,
d'avoir & adresser des deman-.les
réitérées aux officiers du gouverne-
ment et souvent des retards de la
part de ces officiers. .
Lilo a évité aussi, co qui. est en-

core do plus de conséquence, la triste
nécessité de retardor le payement
des argents dus aux instituteurs et
autres personnes qui avaient servi
Li catisé de’ l'éducation : Si cola est
une faute, j'en premds la responsag
bitité-comime président deIn section
cathelique du bureau d'éducation,
tits je ue puis in'eupêcher de cous-
tator qu'uu gouvernement ‘qui trou-
verait un Lel état de choses dans tous
les départements du pays, quand
In loi Pautorise explicitement, de-
alt letoppoy de bonne grâge ce qui
en esisrésulte. Cuci cat appelé dé
tourncmen! pai certaines.pel
et In remise da ce folde Téserve
est ttasl appelée avec mauvais goût.
déyolyenldilty mais J'enpère que rua”
prit de justice et Jo bol) sons public
donneront à l'action de la section
acolo du bureau dans. cette
affaire son véritable notit -et l'éori-
sageront à son veritable jour.

our conclure,  j'udumets qu’il
m'a âté difficile de ne pas expri-
mer Jer sentiments d'indignation
quo fait falls on mol In
manidre dont quelques-iing de nos
adversaires fous traitent, nous, cu
tholiques. Il est évident que ces
agitations danger. uses que l'on
excite aujourd'hui n'ont pour bit
que do nous insuiter en tant que ca-
roliques. J'ignore co que l'on ré-

sarve aux catholiques de ce pays,
mais jedis sans hésitation que tout
én prenatit garde de ue pas ættaquer
les autres, nous sonitites Hétemninés
à conserver nos privilèges. Avec le
secours de in Divine Providence,
protégés par lu constitution ct forts
de ln saintetd de notre cause, nous
ferons pour Ja protéger autant que
d'autres pouvzunt faire pour la ‘dé-
truive. Les conséquences les plus sé-
rieuses peuvent résultet du conflit,
mais À ceux qui provoquent In lutte
ot se vantnt de se moquer de In
lettre de la constitution, toute la
responsabilité do leur acte. .
Avoc mes remorciments, M. le

Rédacteur, je demeure
Votre obéissant serviteur,

t ALEX., ARCHEVÈQUE
de Saint-Boniface,

Saint-Boniface, 21 noût 1888.
 

 

 

L'emploi do cot “ HUMECTEUR"” obvio à
l'habitudo d'humccoter lon Envoloppos, Tim-

i ete, avoo In langue, co qui eat
déangréable ot nulrible A In ranté. En outre
il ost unc do amélioration, sur ce qui a
été inven Jjuxqu'it résont pour humecter
les envoloppon, labels ou timbrer-posto avec
plus de promptitude ct do notto!

Prix: $1.50. Domandez nos circulaires
AGENTS DEMANDES,

MORTON, PHILLIPS & BULMER
PAPETIERS, FABILICANTS DE LIVRES

BLANCS KTIMPRIMEURS

1765 ET 1757 RUE NOTRE-DAME MONTREAL

LES CÉLÈBRES VIANDES DE CONSERVE DE
ARMOUR

Aucun stock d'Epicorio en gros n'est maiîn-
tenant considéré comimo complet sans an

 

 

axsortiment varié des

Celebres Conserves de Armour Comprenant
B@EUY SALE ot

En bocaux de 1,2, 4, 8 ot 14 lbw, Aussi, Lunch
mangue de Iiœuf, Iœuf haché ot
Pied do Porc dévosté ot beau lard

STOCK TENU PAR
Tughos
Childs =
&

  ‘u., .
Ce., Dufreuno ot  

Commerce gros fourni par

JAMES ALLAN,
6ruo BtNicolas.

Achetez le SAINDOUX doARMOUR, lon
AR

 

    LOUIS BEAURIEN
Fimo Outremont, pris Méntréal.

Burgqu à Montreal1 30 Rue SEJecquen
da;
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Spécialement préparé pour L'ETENDABD par MM C. A. Vavixp &

URSEB. .
18 Septembre 188g

 

Ole. Agents de Change, 104rue St François Xavier. 
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SÉANCE DU MATIN
O. P. Ry., 500 & C8}, 50 À182,
Gaz, 100 à 210.
Gaz, ex-dividu
Can. Coton Co, 25 à 597,
18. des Marchands, 3L à 1187.
B. du Peuple, Z5 à 1024, 3 à 102.
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“ BÉANCE DE L'APRÈS-MIDI

Q,.P. Ry, 225 à 082, -100 à UV.
Gaz ax-dividende, 50 à 205, 10 à

2053, GO A 2054.
R, et Ontario, 75 A 61.
Can. Coton Cu, 2 à 00,
Gaz, 5 à 210,

*__B. du Connnerce, 7 À 1:30.

LesBONS ROMANS
FUTLLETONSde“LETEND

Le Royal Proscrit
‘Les Frrants de Nuit -
Le tliien d'Or, 2 vols, 50478 ©
La Perle Jaune - -
Le Condamné,-— - -
Stéphanette = - -
For:e et Faiblesse, et

Vol d'une Fisncée -
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_Envoyéspar la poste sur réveption duprixde chaque ,
volattie, plus un timbreposte de 6 ots, pour frais‘de port.

Une remiss libérale est faite an commerce et aux Agents .
  

y . FRANCŒUR & STE MARIE
BRICANTS ET IMPORTATUUNS DE

Chapeaux et
Fourrures,

EN GROS EFEL DÉTAIL.

No. 1499 Ruo Ste -Cathorine.
gidme Porte Est de la rue Amherst, MONTREAL.

N. B. C’est, maintenant le meilleur termps pourfaire toind re et- 4pare
vosvicilles'pellotories. - °
 

COMPAGNIE D'ASSURANCE ROYALE D'ANGLETERRE
Bureau principalau Canada, Montréal.

CAPITAL, «. »
PLACEMENTS,

Montant placé au Canada
cipalement au fond

$1,000,000
$20,000,000

ur In protection des portours de polices, prin
du gouvernemont, $500,000. [rons

bilité des actionnalres illimitée,

La ROYALE n le plus. grand surplus d'actif au-dessus dupassif
toutes compagnies d'assurance contre 1 ncendis du monde,

WILCIAM TATLEY, Ageqtprincipal et Gérant résident,
~ EHURTUBISEet A ST-CYR,Ageats spéclaur du département français, Montréa
 

Alber

 

Gauthier
(Ci-devant de la muison C. B.'Lanctôt) -

1677 —RUE NOTRE-DAME1677 Wh

 Importateiird'Opnements d’Eghise.
(Montreal)

—AGENTPOUR LE CANADA DE LA—

OÉLÈBRE MAISON PAUL HAVART, MLLEDIEULES-POELES,«FRANCE
POUR CLOCHES ETCARILLONS D'EGLISE.

427 Constamtmont on. majmain, les moilleurs VINS DT MESSE connus : Sictlo (colll
ain 206, Tarragona doux, Vins detablo, Liquours, ote,

Pngrand choix do Vina de premior choix pour famillo à 91.75 1e gallon.
Livraison à àomicilo sins charge, UNE VISITHK EST RESPKCTUEUSKMENT SOLLICITRR.
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$1,000 do RECOMPENSE
‘Pour une MEILLEURE PILULE

MÉFIEZ-VOUSdesCONTREFAÇONS
- Demandez toujoursvotro Pharmacien qu &

votro éploler

… LES PILULES INDIENNES
“POMMES DE MAI

DES MONTAGNES VENTES. od

Nos-Pilul sonttoutesfaites À la main, nro0

Toa plus purs ingrédients, ot reconveries,de
= manière À éviter onclnngementsnsfesWy
= ure I

Pouria mupériorité, in solubilité etl'aniformité

‘ont ’ es.
1%heatInforder Pilules de Pommes
de a

y in. Gamboge, Capsi
-Gatapin. Leptandri,tophyllin, (Pommes

“do Mal) Poppermint.

Cos pilulos sont très efflences pour les mala

x,
4

nxtipation et comme ratartique on général. L'expérience a démontréHan peemaniaen Paonneeandra), c'est. pourquoi l'
entll Ineatif, soulage la doulour, ony ir
ues Si cos pilules vous font dubien,

dsdisieSevol’ , OL avoo lo Cnpalc
TaronsIn faveur do los recommandor à vo 

-: se lie

"GEBAUMEDES WONTGHES VERTES"429RUE CRAIGMONTREAL.
. BRIX. Re 30Cts
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L'ETENDARD, 19 SEPTEMBRE 1889

 

 

 

 

PANACEE desINDIENS
di t Jo mollleur rumèdo contre los Ihumatisimes, anciens et nou: los -

Tourole expéecs, lon Ulctron, lo Plalos de toute nature, lw tirérations og
Boucho ot du In Gorge, Jot Durtres et Humour de toutes lou Mnlidios
anclonnos 65 nouvelles, lex Engorgements du Fole, les Flèvres Iontos. lus Inflammations
do lu Vossto et Ltétentions d'Urine, los Malndios des Femmes sur lo ectour do l'âge, lex
Scrofules on Eeronolles, ulod, ou non, lod ripe doin figure, lus Dastules où Îou-
tons s°ir In figure, lo Itiflo dos Enfants, of cn géudral contru toutes les muludivs cnuséos par
I'imyparetd du sang. ,

##lissayez-vn une boutelllo ot vous serez convaincus do son efficne

PICAULT & -CONTANT, seûls- propriétairés

FrechonLefebvre&Cie
4646, AUE NOTRE-DAME, MONTREAL

Ornementsd’Eglise,
-Chasublerie,

° - Vases sacres,
> Garnituresd’Autel;
F2 Candelabres et Lustres

> a cristaux,

CHEMINS DE CROIXDE TOUS GENRES

-  Soutanes sur mesure une spécialité Vins de Messe, Encens et Huile d'Olive,

GRANDE CHANCE

 

  

 

ETOFFRSÀ-MANTEAUX, pour l’automne ot l'hiver, on grande
quantité eù à des prix qu'aucune autre maison

ne peut approelor. .

UNE MAGNIFIQUELIGNE DE SOIE EN COULEUR réduite au-
dossous des prix coûtanis.

45(rando réduotion dos Cachemires of dos Etofes à
Robo:, noirs ot do couleur. Un magnifiquo choix dass los nou-
veaux PATRONS DE ROBES. =~ =

~“FWEEDS| FWEEDSM
Voyoz nos tweads avant {acheterailleurs ; nous donnons des

avantages que vous Sorez les premiers à reconnaître,
St vous nous permetfoz de vous lps fairs voir,

UN TAILLEUR DE PREMIERE CLASSE EST ATTACHE A HOTRE- ETABLISS:MENT.
- aa

 

EFNons ne craignons pus de dire que nous tenons le plus bel
assorbingnl de BAS NOIRS EN LAINE qui se voit à Montréal, :

C.E. GAGNON & CIE,

 

| 1523 RUE NOTRE-DAME, près de l’Hôtel-de-Ville,
EN FACE DE LA RUE CLAUDE.

Voici le veritable J. E, I’. Rac
col, inventeur, propriétaire ct ma-
nufactlicier des célèbres Irandden
Sauvages, 1454 mia Notre-Dame, à
l'enseigne du Sauve,

CERTIFIOAT
MONTIRAL 9 MAL

Moi, souraijené, jo curtifle quo pondansix mois j'ai nialnde d'unedénbungealsson Adartinex bras Aduna sontfranserrible, Fai uérl pan Jus remddes doJK I. itACICOT propriétaire et fabri-
os sativages, dans l*

du trois semaine, an No 113 rg Notre. 227
Dame, à l'enscigne du Sauvage,

A. Lavewiaikne, àNo. 11: Bt Kilotne,Colemaniocia
On trouvera les mdmes remèdes

aw No. 25 rue St, Joseph, Québec, et
au No. 9 rue Dumont:Sherbrosie.

LE GUIDE FRANGAIS
———DELA—

 

EME

 

 

INOUVELLE-ANGLETERRE
  ETDE

qe

ie

L'Etat de New-York
—DÉUXIEME EDITION—

CONTENANT LES NONS, LE GENRE D'AFFAIRES ETL'ADRESSE pra’

Marchands, Manufacturiors, Hommes de Profession ainsi quedos Mossieurs du Clerge, Journaux, Publications Fran-
caises, Couvents, Ecoles ot Soicetes Canatlionnos.

Des Etats du MAINE, NEW-HAMPSHIRE,VERMONT,MASSA.
OHUSETTS,RHODE ISLAND, CONNECTICUT LT'DENEW-YORK. | Dl oy PRE

Suivi d'une fouto d'autres statistiques et rentolgnoméats précieux sur tous les VentresCanudiens dus Etats-Unis et memo du Cannan.
 

La premièro édition do cotte unique publication aux Etats-Unis un été si bion necuclltiofj ©treconnu par tous ai utilo etvi néoowalre,commo onattostont les Importants témoigna
KCR quo not AVONS rogus, quo nois orolrions manquor à undevoir National on no conti
nuant pas cotle grande œuvre. Cotto douxième édition forn connaîtro oncore plus oxacte
ment quo lnpromière, le iombro des hommes d'afifiros Canalions, l'éton:tue du commerce.

rropriétés foncières qu'ils pouédents
Comme toujours, nos espérons rocovoirde notre Clorgé, do In prosso comsno do la classe

commerciale ot du public en général l'encourngement quo mérito un travail of important
Cu vol sors do | P plus congldérablo et supérieur au promior an rainon des amé

uly soront, faitos, 10 prix copondant on sorn lo mémo :

UNE PIASTRE
Payablo sur livraison qui aura lieu on Septembreprochain

IMPORTANT
Lo nom; VoctunationfeYndrémoie chaque souscriptour soront publiés. À final, que tousceux Ju désiront fairé connaître Toursadresso à Tour paronts ot anisvanue desouscriro on signant lo bullotin de- pouscription ci-dossous quo vous couporéz onsulle obnous relournercz par la mallo, où quo vous laiszoroz nu burcau do L'ETENDARD,

La Société do Publications Françaises des Etats-Unis
Editeurs-Propriétaires Le

 

  

Boite de Poste No.638, - - .. Lowell, Mass
Le Guide Franonis dela Nouvelle-Anglotorreat del'Etat,NY

: A dred

. rmLa Snoiété de Publications Françaises dra Etats-Unis; veulllos.mo conililéproomme
“seriptent avolume oldessus nommé, pour lequol UN 'DOLLARvous sera payé sur533, ob paaeva quanon nom, acoupation ob adrosse y solont inscrits commo suit:

Nom — >

Occupation

a tnCE EOLA . GE
: ElVediue?air, couper ceci ct retourgier:

de:
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 Ge quisuit a paru dans
edition de midi hier,

notre

 

ERRATUM

Dæems notre édition de ce ma-
tin, 2e page, 3o colonne, après :
“ Fait singulier ” ete au lieu de
M. Barnard, il faut lire M.
‘Beaubien.

AUTOUR‘DU“MONDE

UKE PROTESTATION DU PAPE
‘La famino dans36 Montonexro

Le Reichatag allemand—La Grèce
proleste.— L'ex-Reine Nathalie.
—Le choléra à Belgrade.—La

Sidvre juune 4 New-York,—Dé-
part du gouverneur,—Le nain
indien. :

"EUROPE
—La session du rcichstag

s'ouvrira le 22 octobre.
p  —Leos récompenses décernées
AUX exposants par les divers
comités de l'exposition deBails

 

seront distribuées jo 20 sop-
tembre, r

~—Io prince Gunther de
Schwarzhourg est mort hier à
Berlin. Lo prince de Bismark
Va un peu mieux.
—La nouvalle cathédrale de

Serajevo a été consacrée hier.
La cérémonie était très impor-
tante. Dix mille personnes en-
viron étaient présentes.
—Lo tribunal de la Seine u

décidé que Jos directeurs do
l’ancien Comptoir çl’oscompte
devraient rembourser les som-
mes réclamées. par loy-nétion-
nüires qüi'ont acheté ‘des ne-
tions depuis lo premier janvier
dernier.
__—M. Macilonald,consul d’An-
gleterre à Niseh, Bulgarie, ot
quelques-uns de ses tunis ont
été pris pour des brigands en
Serbie et arrêtés comme tels,
Ils ont en beaucoup de peine à
établir leur identité ct à obte-
nir leur mise en liberté.

—Le choléra à fait son appa-
rition à Belgrade.

—On nie que l'indépendance
do ln Bulgarie soit déclarée
maintenant.
—La fièvre sévit parmi los

soldats de ln garnison du Caire.
On rapporto plusieurs cas de
mortalité.

—M. Rodmond, M. P., natio-
nalisto, à été arrêté hier à Du-
blin sur l'accusation de conspi-
ration,

* —Le gouvernement grec a en-
Voyé à la Porte un protôt con-
tro les mesuros sévères adoptées
par Chnkir l’acha, le gouver-
neur de Croéte.,
—La raffineriu de"sucre Bou-

‘tin, de Bordeaux, France, a été
consuméo par un incendio hier.
Pertes 250,000 francs.

—Un grand nombre d'actions
on dommage ontêtéprises contre
M, Corvillain, le propriétnire de
lu manufacture de cartouches
d'Anvers.

—L'évêmue anglicand'Oxford,
est mort hior,

tire de Jacques I'Eventrour, a
élé reçuo à Londres par une
ngonce de nouvelles, disant
qu'avant uno semaine un autre
meurtre serait commis.

—Vingt-cing mille familles
An Monténégro souffre do In
famine.
—L'omperottrFrançoisJoseph

x nommé l’archidue Frederick,
an commandemont du cin-
quisme corps d'armdée en rocon-
naïssunce de l'habileté qu'il n
montré dans lu direction des
manœuvres en Galicie.

—L’ex-reine Nathalio a été
reçue avec les honneurs royaux
en Russio.

—Des pirates ravagont ac.
‘tuellement les côtes du Maroc.

parlement d'Anvers n
été ouvert hier.

—I.o correspondant du Clr'o-
nicle à Rome, dit que le pape à
onvoyé au gouvernement fran-
vais une protestation contre In
circulanire dans laquelle M. Tha-
venet, ministre de la justice et
dos cultes, rappelnit au clergé
que lo concordat lui. interdisait
desprendre part à ln campagne
électorale. :
‘~~Les compagnies des che-

mins de fer donneront aujour-
d'hui, un banquet aux membres
du congrès des chemins de fer,
on France. M. Alphonte do
Rotschild présidera. Les délé-
gués assisteront, jeudi, à Ia re-
présentation de l'Opéra ot lo

| gouvernoment donnera, samedi,
un banquet en leur honnour
Lo président Carnot recovra los
délégués dimancho prochain.

ETATS-UNIS

Un choe de tromblomont «le
terre a été- ressonti ‘tv Bantn
Anna, Cal, hior oprès-midi.

+—Les républichins do Nov
Jerseysont nommé gouverneur
le général E. B. Grubb.

—Un, cas de flèvre jaune
s'est cléclaré hier à New-York.
“… —Une dépêche de In Havnne
annonce que les deux nouveaux
Gyclones qui se sont formés dans
Ja mer des Antilles sévissent ne-
tuellement à l’ouest ot nu sud
de cette ville Lo baromètre a
"baissé considérablement à-- ln
‘Havane; il-y pleut à torrents,
êt le vont. Au sud-est y #oulfle
avec une très grande violence.

—T/inauguration d’une nou-
velle salle d'armes,.d'uno com-
pagnie do milico. de Birming-
bam (Alabama) s'est torminée
par un incident tragi-comique.
Los invités, au nombre d'une

: |

Enfantplone 1veutin Cail, 

containe, ont,tous été empolson-
nés par los glaces qu’un leur a
‘servios à la fin du banquet. Au- |
cun n'en est mort cependant,
-mais plusieurs sont encoro très
gravement iudisposés,

~~ -~CANADA
—On croit que Barnum a

offert $5,000 pour lo nain indien
venu du Témiséamingue eb que
cette offre n été refusée,
~—Son Excellence lo gonvet-

neur-généralet. lady Stanleyde
Preston, sont partis, hior aprés-
midi, pour leur voyage daus
I'Ouest,
—Un gant jaune, qui s'insti-

tunit le marquis de Vermont, ‘
s’est enfui d'Ottawa, Inissant
son maître d'hôtel aveu son
compte de 570. Il était eu cette
ville depuis deux semaines et à
mendln vie i grandes guides.
Le marquis n’a laissé que sa
valise. + — "=
ES

LA TEMPÉRATURE

Froldo otnuagouso .

Toronto, 17, 11 h. pay.—La dé-
Pression sur les -lncs à causé des
pluies dans Ontario. Il a également
plu duns Québec. La température
est chaude dans les Provinces Mu-
ritimes, belle duus le Nord-Ouest.
Muxibium de la température: —

Calgary, 76; Qu'Appolle, 61 ; Minne-

~
-

 

 

—Unelettre portant ln signa-|-

dora, 56; Port Arthur, 54 ; Toronto,
61; Kingston. 566: Montréal, 50:
Québec, 00: Halifax, 74.
Probabilités pour les prochaines

vingt-quatre heures
Température froide avec pluies.

 

Uno digue brisso

Westchester, Po, 17—Le milieu
ola grande écluse appartenant a
n Cie de glace Kennelwe, de Wil.
mington, Del, située à Hibernin,
en haut du Cuateaville, dass ce
vonité, s'est brisé ce matin, et une
avalunche d’eau s’est précipitée dans
la rivière Brandywine, débordant
ses rives et entraînant tout sur son
passage. |Le puissant pont qui trea.
verso lu rivière en bns do l'écluse, à
été arraché, ainsi que plusieurs bâ-
tisses Plusieurs rues de Contaville
ont été inonddes; un croit qu'il n’y
«pas eu pertes de vies, tout le
munde, avorti par le bruit, ayaut
eu le temps de se mettro en lieu
sûr; les dommages causés, sont
considérables.
L'accident a été-causé par les for-

tes pluies des jours précédents,

  

UNE CURIQSITE |

Unnnin sauvage du 1no Timiskaming: ;

M, le capitaines L. diendroan,!
aguut dus Lêrres de In couronne
ans la région du Inc Témiskaming,|

est arvivé à Montréal avec un nain|
iudien du nom de Tibjulhtuvahit,
qu'il tel chargé de conduire au
Grand Museum, situé rue Grand, à
New-York.
Ce jeune sain est âgé du 22 an4 6

80 pouces de haut, 11 pèse DÉ livres,
l'est parfaitenient bien cyntoirm,

minrelio aussi discillellt ii ule per-
sue da {aille ordinaire ct parle
avec autant de Facilité. Ila le visn-
¢ bronze et large, le nez presque

plats ot les choveux noir presq
Il est necuutpagite de son. badu-
re, qui ast un, cuiplays de làBaie
Hudson ét Hahité data In Pôgion

dit Téndiskaming depuis 12 ans. Ce
monsieur qui est d'origine française
est âgé de G5 ans, ot c’est le pr anjer
voyage qu'il fait en clientit de ai
dapuis qu'il habits le Coad:

40 fain sera exposé À l'oxpusitioit
agricole du comté d’Hoéhelaga qui
doit s'ouvrir demsniris |

Le feu dans un arbre

Les personnes qui passaient hier
soirnu coin des rues Ste Catherine
et St Urbain ont été surprises de
voir une vive flamme vérités Jai
les rameaux d'un arbre. Un fit de la
lumière électrique s'était rompu et
l'avait touché. Le feu fut bientôt
étoint.

POSETAALESISA

#4 Nolto prosoqui”

Les substituts du procuvour-gé-
néral, MM. Saint Jeon et Trenkol- ,
site, ont reçu, hier après-midi, l’au-
torisation d'entrer un noile prosequi |
daus In cattse de Von ToinholA, le
prineipal témoin à charge éunire
farry Phillips et Audy Maloney, de

sorte que ce dernier pourra venir
reudre son témoignage sans crainte
d'être maoleste. |

 

Los ours

Il paraît que les ours sont nom-
breux cette année, mônte dans les lu-
calités où d'habitude, on n'en voyait
Mus,

! A la Pointe aux Trembles, dans
le village de In Rivièreaux Pommes, ‘
dos jouncs filles qui étaientoccupées :
à cueillir des mâres, en ont vu ces
jours derniers. (
Un jeane Moy en a aussi vu un au

même endroit. Celui-lh traversait In
rivière. ;
Deux ont été vus aux Ecnreuils,

dans le jardin d'un nommé Fiset. |
A St Ubalde, Mme Joseph

Denis ayant entendu des grogne-
ments à sa porto l'a ouverte, ‘
croyant que les bustiaux étaiont
sortis du pâturage, qu'on juge de sn
frayeur en apercevant Maitre Mar-
tin aur leperrou.
Henreusement ces carnassiers ne

s'attiquent pas aux gens ni aux
bétail, car ils ont tout plein du grain
à croquer. :
Un numiné Cantin en n abattu un

it Sto Jeanne de Nouville.

 

AFFAIRES MARITIMES

Lo monvomont des vailssoaux sur
l'Océan

Arrivées sept, 17.

Vapours à de
Egypt.....Queenstown..N.-York.
Achoria.... Moville...... . “

PORT DE MONTRÉAL
Vapeurs, Destination. Date.

13sGeographigue. Havre. ..... 19
srl King..... {ondies

 

  

 

Sardinian...… Liverpool... * 18
Sarnia.........Liverpool .. ¢ 19
Colinn...... ...Glasgow... ** "19
Cobanm.........St Jean..... * 21
Micbicin......Londves,.... * 2
Lne Supérieur. Liverpool... “ 21
Oregon... Liverpool...5
Cirenssian... . Liverpool.... 2
Bonavista.……St Jean... * 23
Mirumichi.....Pictou.....-. “ #8

Ces vnissenux
vers cette date .

ARRIVES 17 SEPTEMBRE
8S, Boneray, (4. W. Buleke, de

Liverpool, McLean, Kounedy of. Cle,
lest. so

SS. Tlocton, W. Anderson, de
Sydney, Kinginan, Brown et Cie,
Charbon, -

. 88, Avlona, O. Howick, de Now-
enstlo, IL Reford ot Qie, général
88. Dominion, -G. J, OUrms, de:
Avonmouth Dock, D. Torrance ot
Qle,général. :

partiront le ou

“3 Re

, Nourrices, des

84, Sardinian, W. Richardson,
pourLiverpool, H, cL A, Allan, gé-
nérale,
SS. Onpe Clear, D. Kiddle, pour

Pictou, Intorcolonial Coul Co.
rque Bherwood, O. Douglas,

four! uenoa Ayres, Anderson Me-
Kenzle and Ca, lola. °
#83. Thanecmvre, A. J, Burstor,
pour Liverpool, Mclenn Kennedy
and Co, générale,

Port ve Quinko
Arrivds 17 septembre,

Baique Africa, Ellingsen, Troon,
F. Gunn, charbpn,
Barque Nora, Kricksen, Fleel-

wood, Price Frères et Cie, à Saint.
101A, -
Barque Harald Maarfager, Lau-

ritzen, Santon, King frères, A Saint
Thomns,
Barque Troy, Christiansen, Li-

verpool, Price frères et Cle, Chi-
) mi,

Gollette Marie Joncas, Bonne
Fa trance, poisson.

vêlotto Col Ellesworth,Tanguay,
Chicoutimi, l’rice frères et Cie, di-

VEE.Col y Syd, Coban, Young, Sydney, à
Montréal, charbon. Be 59 ’

Partis 17 septembre

“ 88, Greetlands, Delisle, Montréal,
ss et. Cle,

«88. Miramichi, Baquet, Pictou,
Quebec Btoamship Co,
88. Burnley, Hanslip, Glasgow,

Carbray, Routh et Cie.
88. Thames, B, Couillard, Sydney.
Barge Roides, Fanse, Levette,

Barlington, Hall ot Price.

Notes.
—Le Lac Nepigon est parti de

Québec.

—Le Senndinaviun est arrivé à
Boston, hier,

 

BANTÉ VIGOUREUSE
Sous l'influence du Trésor des

enfants maigres,
noué. sorofuleux, ruchitiques, ont.
l'ecouvré une santé vigonreuse ; de
plus il Facitite la pousse et le perce-
ment des dents, Piix 25 cents Ia
bouteille.

Les pilules “Pomme de Mai” gué-
rissent les étourdissements. En
vente partout.

 

and Lébé fut malade,elle prit du Osstoria

Une Chevelure
‘Exubéranto ne fütit élro conservée qu'en
entretenaut le cuir chovelu fropre, frais
et libredo toute telgne, alnei que le côrT4
dat, une bonne condition de santé. La
grande popularité de ls Viguour des
lioveux d’Ayer crt due À ce qu'elle

Rettole le cuir chovolu, favorise In prouxso
des chovoux, empteho leur chute, et Jour

‘| dontio cu doux et royoux luisaut sh
essentiels daus là Lenuté parfaite.

* Frederick Hardy. de Roxbury, Maas,
un monsieur âgé de cinquante aus, per
dait ses cheveux rapldetnent et ce qui
restait, Lournait au gris. Après avoir
fait l'esai do différefites prépurations,
sans aucun bénétice, 11 coititrençs à ne
sutvir de In Vigueur des Choveux
d'Ayer. “Elle nrtêta in chute,” écritils
““et, À ma grande surprise, fit que es
chevenx blancs (sans teindre le cuir
chevelu) devinrent de is suêtne nuance
brune qu'ils avaient quand j'étais dans
ma vingt-cinquième aunée.'

Dix Ans Plus Jeune.
Mme. Mary Montgomery, de Boston,

€critz “Pendant des années, j'étais
obligée de porter un bbnnet pour cacher
une placo Chauve sur le sommot de mn
tête; mais maintenant, j'ul nerré foyeuxe-
ment mon bonnet, cur votre Vigueur des
Chovoux eu a amené uno nouvelle
pousas. Ju pouvals à peine en croire
mes yeux quand jo 3 8 d’abord) mes
cheveux pousser; msulsils y sont, et j'en
suis enchautée. Je purais dix ans plus
feune."
Un parell résultat a eu leu, en faisant

usage do Îa Vigueur des Cheveux d'Ayer,
pour Mine. O. O. Prescott, de Charles.
town, Mass., Mlle. Bessie 11. Bodloe, de
Berlington, Vt., Miu. J. J. Burton, de
Bangor, Me., et d'autres persunues cn
grand nombre,

Ta parte des cheveux, peut-être, est
duo à l'impureté du sang ou aux désor-
dres de l'extomac et du fole, et dans ce
cas, un traitement par la Saiscparetlle d’Ayer ou bien par los Filuies d’Ayer
jointes à la Vigueur, peuvent être
Lécessaires pour donner fa santé et le
tun à toutes les fonctions «es organes
du corps. Eu méme temps, on ne saurait
trop dire que nul de ces remédes ne peut
faire beaucoup do bien sans un exsnl
persévérant et une atricte attention à la
Propreté et à lu sobriété.

Ayer’s Hair Vigor,
Préparde par le Dr. J. C. Ayer & Co., Lowell,
Mass, États-Unis. Vendue par tous les
Plarmaciens ct les Purluimeurs.

nnd elle fut enfant, elle on voulut encore, |. MSuand colle fut plus grande, elle disait : Je
’ l'adore ;

Depuls,tons ses cnfants ont pris du Castoria,

 

CBRTIFICAT—Vos emplâtres ur
les femmes, appeléesFete Plas-
ters” m'ont complètement guéri
d'une douleur que j'avais dans le
"ôté depuis bien des années,

Veuve EpMoND Cots,
Sniute Jullenne

Prix 25 cts, adressez : Dr J, Lari-
vidre, Manville, R. 1. 8U5-juo.

IMMENSKS PREPARATIFS
POUIL L'AUTOUNN

Nous n'avons pas reculé devant
les plus grands sacrifices pour
avoir, cet attomne, l’aisortiment
de fouvrutes in plus be: wot ie plus
tithe que l'on puisse voir. Nous
Afttna ln Clix gue Fan te peut
trouver nulle part ailleurs, enfin
Nous avons tont ce qu'il y a de plus
nouveau et de plus varid en fuit de
pelleturies. Nos prix sont modérés
Utitte uxrétblitioHes fecttet Yeuez

fidlis voir pour vos fourrures, nous
votis garantissons pleine ct entière
sitiafuctinig

Cuas DESJANDINS & Ctr,
1537, 1639, 3541 Fup Rie ChtHierime

\ux 3 Chevrouls,
Montréal,

HOTEL DESSOUNCESSELEON
ST-LEON P.Q

Ce splendide hôtel l'un des plus beaux et
04 plus agréables, pourJa salsou d'été du
Minion, sere ui vert AUX touriates le pro-

mlet dun Hrochinin, Les propriétaires que
tout 15 Roanne] la des ctileittiorsr for

ua compétents de Monfrén), pout eoldhtr
n cuisine. Ceux qui souffrent de Rhuma.

10, do Névrudrle, d'indirestion ete,ete,
frouveront sue uérison cortalne pnyfalsant

chu 1x t>eos de St. mn

Lai, tables do.bifisr, jetx db croquet,
ete. cie,
; a Jos Solturon conduiront le luton A
© v Cl ne n YING

UFles prie alterneeue visovile,
LA CIE D'EAU MINKItA E do StI.EUN

’ropriétaire
SonlPTdo la célèbre Eau Miné

“mip Bt.
da 04 sitet!) & atta dra enfin dex.

 

 

Us
euralonsspéciaux, parle chemin dé ter câhat
dion du Pac) fone. * njadnn
 

Aux possessours do Chovaux ot aux
marchands déHarnais.

Notre devise esl: “ne re " rdons pas le
prix, nl In qualit

 

NOUS FAISONS DES HARNAIS DE
TOUTKS SORTES ET QUALITES connus
dans le_commeren ab nous avons tonjours
DES HOMMESD'EXPRERIENCE à la tête
du chaque départoment pour lmaginer
constammentnouveaux genres.
Nous avons la plus grande quantité do

haruals qui ait Jemals été va dans un
Malbllis-inent ol à des prix Jusnn'iel Incon-
nus, vu que les ventes cons'dérables que
nous faimons nous permottent de vendre à
très bas prix.
Couvertures pour les chevaux, Clucheltes

pour sJoighs, selles, vote. etc.
Notis avons tout. co qui peut élro doman-

dé pour lo chovai ot l'étadle,

E. N. HENEY & CIE,
Manufacturiers ot importatours on

gros ot on déta!l

337 RUE. SAINT-PAUL
MONTREAL.

Geo. -LAURENT
229, rue Saint Urbain, 229

(Coin de la rue Mignonne)

du MONTRÉAL

 

 

PEINTRE,
TAPISSIER et

DÉCORATEUR.
#23 "Tout ouvrigo exéculé aveo soin et

promptitude, -

 

 

|. DEMERS
(MENUISIERotDHARPENTIER

56--RUE-ST-DOMINIQUE--56
- MONTREAL. PARTIS ss. EdinburgTMMilne, pour

ney, O. B. F. ¢, THenshaw, Test,

, ——

Toutos sortes d’
rquele plus court délai,

ouvrages on bois exécutée.

 

;

 

Les trains laisseront Montreal

DE LA GARE DE LA RUE WINDSOR

A.M.—b Exprexs du Jour pour £t Joan
° Farnham, Newport, Portland Old

Orchard, Manchester, Nashua, boston, el
autres ondroits do la Nouvello-Angletorre,
viaListonMontréal Afr Line,

8 Exproe out pour Brock-
9.20 ville, smith ORLY Kibgrton, Po
torboro, Torunto, ote.
10 00 A M.— t | Expréss rapide ur

. Ottawa, Sault Ste Marie, 5t Paul
ot Minncrpolis,
12 30 F. M. Los camedis e! dimanches ex-

° .coptés traln subitisin pour Vau.
dronii ot Jos stations intermetindida,
| 3 P, M.Bamodi seulement : Truin su btr
° bain pour Vaudruuil et jes stations

intermédiniros
3 40 Pr. MLExpress rapide pour SL Juan,

+ Sherbronke, Hi. Hpacintho, Drum.
mondvills
4 | 1’. M.— Express looal pour Sto. ‘The

. rose, Lachute, Buckingham,Ottawa.
8te,

Fe fre MAPTONM LUCUIU PUUT OLU AAA

DID "Wéudedheih Winalester cb les aus
Uons intormédiviréi
5 4 P. M.—-Express local pour St Jean.

o Fammbam, Newport, Spring-ficid.
ole.
6 15 P.M. Train suborbain pour Vaudrouli

. ot ire atstionn Intorimédiaires
8 05 P, Me" 1} Expross de nuit pour £1,

Joan, Farnham, Newport, (+ Port
land.Okl Orchard, (1} Concurd, Manchester,
Nashua, Lowall, Boston ut la Nouvelle
Angleterre.
30 11, M.-- Fixpres rapide tous les

e jours Xenia Is carga vr St
can, Sherbrooke, St Jeah RK. Bi, Hellfax,
N.E, ete.
8 1, M. 1} Kxpreas do lonest r

. Smith's Falls, Kingston, Peterbes o,
Torunto, Owen Sound, St. Thomas, London,
Détroit, Chicago ct tous les autres points
dans Ontario at ea Ktata de l'ouest.
| | 20 P. M Bameédis seulement : Train

° subarbain pour Vaudrenil ct les
stations Intormédiaires

Do ln garc &n Carro Dalhousie
8 10 A. M.— t Kxpross pour Trois-Riviéres

. Borthler, Québoe, ote.
8 50 A. M1 Expresa rapide pour Ste

’ Moro, Lachute, umot, Ottawa,
etc, otty

| 30 I’, M.—Les aamodis seulement, Train
° «uburbain Four Sainte Théréro ot

lod stations intormédiniros.
2 3 P. M. Samedli sentoment, Exprew

. ort Trois.Rividies otocs stations
fntrmadindres,
00 P, M.—Exccpté los enmedia ot di

3. manches, Train 10cal pour Ste Thé-
rêse ct les stations Intermédiaires,

P. M.— ? Dimanches rouletient. Ex
3.3 proas local pour Trols-Rivieres, 13a
can,
4 40 P. M.—Kxpress local

Québec, cto.
ur Ste Thé

rése, Lachuto, Buckingham, Otta
wa, cles
5 00 P. M.—lLocnl pour Jollotte, St. Félix

e do Valois, StGabricl, l'tois-ltivières
ct toutos les stations Intermédiairos.
5 30 I’. M.—Pour les embrnnchements de

. Ste. Thérèse, St. Jérôuie, St. Lin et
St Et stache.
6 2 P, M. Pour Sto-loxo,Be, Thérèse ot

’ les stations Intormôdlairos.
P. M— ll Éxprores Au Pacific pour

8.40 Ottawa, Winnipex. Vancouver,
Viol win ut Loua tes poiuts du Nord-Uuest ot
sur lus Côtes du l’acifle,
0 00 1, M.} —RExpross de nnit pour Trols-

. Hivièros, Québee vi les points sur
Înteruolontal Jusqu'à Campboliton.

DE LA GARE BONAVENTURE
900 ALM, Do St Lambert, pour Chats Lily

ftichellou et Marleville, faisant con
nection avec le train du Grand-Trono qui
alwo lo dépôt Bonaventure à 8,0 A. M.
9 00 1°. M, Samesd! sculement, pour Cham.

. Lily, Richelieu, Marloville, cie
5 20 P, M.—I'our Chamlly, Richollou

. Marloville, ote
t Tous lcs jours y compris lo dimanche,les

autres trains no partent que les fours de se
tmaîne, à moins d'avis contraire.

} Chars parlor ob dortotr sur los trains
ninsi marqués

(1) Auvan raccontoment pour l'ortiand ot
Old Orchard avecce train Infssant Montrenl
le samedi.
Agont do la douano des Etats-Unis à la

gare pour examiner le bagage & destination
on Kinte-Unla,
BUREALX POUR L'ACHAT DES BILLETS

£60 ruc 8t Jacqucs
Hotels Balmoral ot Windsor ot aux station

do la ruo Windsor ot du Carré Da 1)

LEON AVIGNON
MAISON FRANÇAISE Kr CANADIENNE

VINS, LIQUEURS ET CICARES Lor CHOIX
386 — RUE DEARBORN, — 386

Près de la gare du Grand-Frono

CHICAGO, ILLINOIS

Los voyagours trouvoront tons les reasol-
Tr Enomonts désirablos.

HOTEL RIENDEAU
RUE Bt GABRIEL, MoNTiEAL

Syxtêmes Américains ct Européens
Chnumbres 50c À $1.00 prar jour.
TAULE EXQUISK, konhuric électrique dune

toutes les chambres
TAcphon 1304

PEINTURES PREPARÉES
manque vx ISLANDCITY commun
Oos peintures sont préparées avco do l'huslo

o lin puro ct sans 1nélange chimique,

PEINTURE À PLANCHER “ SENOURSSÈCHE
EN 12HEURES.

PKINTURES A COUVERTURES,ctc chez

- P. D. DODS & CIE
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GABRIELLE
(10) (Suite)
Polyte en prenant le cheminde fer, où le peintre l'avait amené,

s'était plucé au coin de In portière dont le carreau étais ouvert. Le
somtue qu'il avait fait, le mouvement, air frais de Ja nuit, lui ren-
dirent pen à peu ses fncultés, Il se rappela ce qui s'était passé, car
KON iVrekse n'était pus assez profonde pour le lui faire oublier, et
s'aperçut qu'il serrait énergiquement dans la main le papier que
lui avait remis l'artiste.

Il le déplia, et à la pâle lueur de ln lampe qui éclnirait le
compartiment, il lut ces mots tracés par René: “ Rue de Charonne,
No 47.
—Bun! fit-il en clignant finement de l'œil, quand j'voudrai,

j'saurai le nom d'la péronnelle..
Arrivé à Saint-Cloud, il descendit d'un pas mesuré l'interminable

escalicr qui conduit au pare.
Chemin faisant, il se grattait l'orcille.
—Et Lalic 7 murmurait-il, comment va-t-elle mu recevoir ?

Gare là-dessous !
Il avait raison de trembler, le pauvre diable: Quand il pénétra

dank sa baraque, it vit sa femme debout, les bras croisés, le visage
coloré, arpentant à grands pas lu petite scène de son théâtre, ot dé-
vorant sa colère. .
D'un bond elle le prit an collet et le sccoun avec uno énergie plus

que virile.
—Oùest-elle ? demanda-t-elle. Qu'en as-tu fait ?
Et, du collet de l’hubit, sccouant toujours et serrant plus fort,

elle passa à In cravate.
Polyte sutfoquait.
—$i tu veux que je m'explique, fit-il observer, ne m'étrangle pas.
Eulalie licha prise ; mais en même temps, elle le repoussa avec

unetelle violence, que son mari tomba sur un des portants de Jn
coulisse ct entraîna dunis sa châte les deux quinquets qui y étaient
attachés,
—Toutçn c'est des bétises ! grogna-t-il en se relevant. T'abuses

de ma bonté, mais nom d'un nom! n'y reviens pus, où je cogne !
Qu'équ't'as après tout / À quoi qu'elle nous servait e'te mendiante /
Elle nous a valu plus de œunoutlets que de gros sous. Pourquoi
qu'ell'refusait toujours de manger d'la viande cvue ? C’est pour-
tant pas mauvais Mais non, La faigmante aimait mieux becqueter
not’ puin ct s’ croiser les bras,

Parblen ! ça lui était égal à elle que le publie nous attrape, puis-
qu'elle n’y comprenait rien. Et ab nous f' sait manquer la repré-
sentation du lend’ main, ct nous crevions de faim pour la nourrir.
Eh Len! j'veux pas, moi. J'suis l' maître après tout. Ln demoi-
selle m'a donné cent francs,je les ai pris. Pourquoi pus? C'est plus
qu'elle n° valnit, In propr'à rien! T'as: fait ta tét, toi, tu voulais
pas. Ah! malheur! Heureusement qu’j'étais là! Je les ai les juu-
nets! Les vi
À ces mots, il prit les louis dans sa poche ct les tit sauter en

l'air.
Eulatie haussa les épaules.
—Tu est soûl fit-clie, mais je ne to lache pas que tu m'aies dit

où elle est.
—J'n'en sais rien, répondit le satinbanque, mais qué qu’ ça vous

fait, pourvu que nous sachions ousque demeure la p'tite pimbèche.
—"Pu le sais donc, dit vivement Eulalie
—Tu nterois done bien Lête ? répliqua Polyte d'un air fier et

satisfait, On n’reut répondre de rien, . Si cte femme revient à
elle. . si c'est Un” grand” dame, est-ce qu’il ne faut pas la faire chan-
ter, elle ou ln denroiselle, j’tit'en fiche!
—Et où demeure-t-elle, lt demoiscile ? interrogen sa femme en

s'afforçant de maîtriser en entire.
—J'te l'dirni pas, l'iris frire une esclandre.
—Non,je te le promets, protesta Eulalie.
—Ben sûr / Tu seras raisonnable ?
—Je te le jure !
—"Fu trouves done qu’ini bien fait à ete
—Oui, muis cette adresse, denne- a-mot.

aussi, ear enfin sl t'arrivait mathear..
…T"ieus, dit Polyte qui tendit à sa femune le papier que lui avait

donné René.
—Merci, fit Eulalie qui lui tourna le dos. Bonne nuit!
Polyte se jeta sur Un matelas, où il ne tarda pas i s'endormir

d'un sommeil de plomb. .
Le lendemain matin, au petit jour, il dormait encore. Eulalic

s'approchn sans [uit afin de s'en assurer. | _…
—Fleureusement queje suis lh pour réparer ses bitises, mur-

ntikn-teelle en s’éloignant. ’
Elle arriva à Paris par le

Madeleine a In Bastille, et se
Charonne. . ‘
Le concierge qu'elle intérrogea ln considéra d'un air hébété.

Elle eut beau esquisser les traits de Jacques et de celle qui l’accom-
pagnait, multiplier les détails, préciser In couleur de la robe, du
chapeau, des cheveux, aucune jeune fille ni aucun homme ressem-
blant aux portraits qu'elle traça n’habitaient dans la maison ct ne
portaient de toilette semblable. ;

Eulalic s'en alla le cœur frémissant de rage. Elle comprit que
dans son ivresse son mari avait fait école. Elle revint comme un
ourngan et fit subir à l'olyte un examen minutieux

Celui-ci wavait jamais vu su fenune en pareil état. I} en eut
réellement peur. Aussi confessa-t-il franchement In vérité.

—fwalécile : rugissait Eulalie. Judas: pour ceut francs avoir
vendu sa pauvre Folle: ; ;
Le saltinhanque, confus, courba la tête et se jarda bien de répli-

quer. Il anima mieux Inisser passer l'orage. ;
Eulalie s'était assise et frappait du pied. Peu à peu, su fureur

ss calmn. Elle redevint fennne, deux grosses larmes coulèrent sur
sa joue hâlée.
—Pauvre me ! gémit-elle. Ne pas savoir mêmne ce qu'elle est

devenue !
Puis, bruspuement, elle s'essuya les yeux. ;
—Mais ce monsieur qui t'a reconduit au chemin de fer, qui tn

donné cet écrit, menteur, tu a vu son visage au moins ?
—A peu près... 20;
—Fnisait-il partie de ceux qui ont questionné lu malheureuse,

dimanche dernier? ;
—Non, j'en suis éérrain.
—Et le reconnaltrais-tu ?
-—Je nele crois pas... . .
—Que Dicu te pardonne, soupira Eulalie, tum'as brisé le coeur.

Je crois queje ne souffrirais pas davantage si j'avais perdu l'un de
mes enfants. Hélas {la reverrni-je jamais muintenant: |

. —Oh: j'lu r'trouverai ! fit Polyte en tendant son poing fermé.
Et quant à c'lui qui tua fourré dedans, si jamais j'le r'pince:....

Gabrielle ne se doutait pas des tempêtes que sa charité avait
soulevées dans le ménage des saltimbangues . _.
Quant à René, il igmorait comment In jeune lille pouvait être en

relations avee l'ivrogne qu’il avait ramassé dans le ruissenu. À tout
hasard, et croyant agir dans l'intérêt de Gabrielle, il avait éloigné
Polyte en lui donnant une fausse adresse. On voit que ses pressen-
timents ne l'avaient pas trompé. ; .

Le: lendemnin anntin, sans avoir revu Gabrielle, il était parti
pour Monnerville, ;

Arrivé à In station, il descendit dans la cour et jeta les yeux au-
tour de Jui.

Presque nussitôt un luquais s'avança it st rencontre.
—Est-ce bien à M, René Dorval que j'ai l'honneur de parler /

demandn-t-il en portant In main i son chapeau.
—C'est Lien moi, répondit René,
Snns ajouter une parole le domestique le débarrassa d'abord de

ses bagages, puis il se dirigea vers une calèche qui stationmeït dans
la cour. .

Cette voiture, haut perchiée sur huit ressorts, sans chiffres ni ar-
moiries, était légèrement démodée, In couleur n'en était plus très-
brillante, nis elle paraissait bien suspendue et était atte de
deux chevaux vigoureux, . .

Le Inquais ouvrit lu portitre, abaissa le marghe-picd, et se mit
de côté pour laisser monter René.

René y prit pluce sans trop d’étounement !
Srlchums les chevaux partirent ct In calèche s'ébranla.
Après nue heure d'une course mpide, René aperçut À travers les

arbres jaunissants un toit d'ardoise, puis un châtoau dont les per-
siennes étaient hermétiquementcloses,

 

heure / .
Je dois lu connaître

premier train, prit l’omnilbus de lu
Brien vers le No 67 de la rue de

(À continuer 
 



   

“Ge quisuit apara dans notre
edition d'hier soir.

COMITÉ DES OHEMINS
Un contrat manqué--Genro do oons-

truction détorminé- Sous comité
nommé

 

 

 

 

 

4, a eu séance ce matin, sous la
È idence de l'échovig, Wilson.
taient présents les <nembres Bru-

net, J. B. Ro Dufresne, A. Dubuc,
P. Kennedy. ‘l'avocat de la cité et
l'écheviu LAurier. L'assemblée était
convoquy afin de prendre une doci-
slon % propos du contrat qu'on
avoit décidé de dunner à M. Ohau-
trand, pour le creusage du canal de
La rue Pantaléon. Le conweil avait
Ls 27 juillet, décidé de donner à fairo
les canaux des rues Magdeloino ot
Puntaléon à M. Chartrand, M. Char-
trand serait allé plus d’amne fois chez
le notaire pour signer le contrat,
mais On lui à rétondu qu'on b'était
Pas prêt.
Finalement, quançl, ls 5 noût, on

lui à dit que tout était prêt, l’entre-
preneur n répoudu qu'il était trop
tard pourfinir l'ouvrage pour lo lex
uctobre, comme on l'avait stipulé le
27 juillet, st qui} ne voulait plus s3-
gner. M. RKouur Roy n, ce wultin,
conseillS au comité de ne pas 6#
sayer de forcer M. Chartrand à fuire
louvrage, muis de demunder de
nouvelles soumissions, ce que lo co.
mité n résolu. 11 est probable ce-
pendant que si los Gtcavations
étaient aussi faciles à faire que duna
lu rue Magdelelne, M. Chartrand
aurait signé,
N y a deux ans, le comité donnait

les contrats sans demander au con.
sail son approbation ; mais afin
d'éviter des abus, on en est venu
aux formalités actuelles, Ces form
ltée sunt Lup longues, dinait le pré-
sident cu matin.

O'est inpremière fois quo cos mal-
enondus arrivent à répondu M.
Roy. Les divers officiers par les
Nains desquels’ passent les docu-
ments avant que lo contrat soft si-
fné, disent qu'ils ont fait ce qu’ils
ont pu pour faire signer le contrat
À teutps ; de sorte qu'on ue sait pus
qu est en faute.
L'échevin Brunet demande s’il 1e

faudrait pas faire un réglenicot pour
indiquer quels matériaux dovront
contrer dans In coustruction des bh-
Lisses qu'on érigera du côté Est di
In rue 8t Laurent, de même qu’on
l'a fait pour l'autre côté. L'avocat
répond qu’il faudra reconummander
au conseil de s'adresser pour celanu
gouvernement provincislala proclii
ne session, carie nouvelle charte ne
parle que du côté où l'on fait In dé-
snolition. De même eu est-il pour
los autres rues qu'on veut élargir,
Lan échevins Brunet, Kennedy ut
M. SL Guorge sont nomurés pour
aller exmnitier le trottoir qu'on fait
rue Wellington, car il y # (les gons
qui se plaignent qu'on Cmploie deIn
pierre plus grosse gro colo que lun
doit poser,

—

COMITÉ DE L'ÉCLAIRAGE
Boumission do la Ole du Gnz

 

Le comité de l'éclairage siège nu
moment OÙ nous tuttons sous Pres-
se. On a priveonnnjesance de In son-
mission suivante frite par In Cie du
Gaz de Montréal. Jan Uotnpagnie dit
uu'ayant appris que le comité vou-
lait avoir du gaz où des lumières
électriques est prête à fournir l’un
et l'autre. Pourvu que in villa
prenne 700 lumière de uz ello ven.
vm ale. ea §inenal ge ansecad se

Hila ville vout prendre nu moins
200 lampes électriques à are, d’un
mouvoir do 2,000 chandelles, olle les
ui fournirait à raison de % centins
In lamps par nuit, où à vaison de
102.22 pak lampe par nnnéu, pen-

dant.ans. Mais, comme clle de-
manideqiio lo content soit passé pour
10 any, elle fournirait uno Inmpe
pour 25 centins par nuit, sois $01.25
par hunpe par année pour les cing
dornidres anndens,

Enllu, Ia compagnio fournirait des
lumières À incandercence valant 25
chandelles, 1 y faudrait 7 pour vi-
loir une grosse lumière au prix de
eae ot elle poscrait des potenux

cn for ou en bois, nu gré du comité,
L'ouvrage serait fait 7 mole après le
contrat, St on voulait faire mettre
les fils électriques sus sol, on ne
chargorait pas un prix extra nliant
au<lelh de $20 var lampe pur année.

 

LA CIGALE

Jo potit insecte très bruyant, no
fait son apparition quo dans los
grandes chaleurs ot vous cnsso los.
Oreilles par son chant strident,
Lorsque In cigale nous arrive, on
wut s'attendre A de grandes chn-
ow ot À de In séchoresse. Alnal
son Apparition à une saison ausel
Avancée que septeiubre n-t-ello été
un ggne de belle température pour
l'automne. Durant tout l'été qui n
été pluvieux et presque froid, nous
wavons pas entendu la musique de
la cigale ; mals à peine septembre
at-il fait son apparition, que Vin.
secte-musicien a subitement ard.
V6, C'est surtout à ln campagne que
Yon peut admirer cet insecte qui «à
laspiré À Lafontaine une de sos plus
-jolies tables,

Connuel'arrivée de la cigale dans
nos rudes elhunts, ost andion do
belle tetopérature, nos braves culti-
Vateursswsout réjouits, car une belle
sulson se prdparait pour eux, La
cignle ast innelte depuis trols jours,
a clude, Cicada, a été placde par

Linuéd ans lo genre des hétmystè-
vos section des hemystères où fu-
mille des cicadaires. TëHes habitent.
surtout ies pays chauds où ellos at-
tuignent une Tonguenr de 15ù 16
ligues avec uno cAvorgure variant
de trois à quatre pouces, Au Bon-
Kale et en Chine, on en trouve md.
moe de 18 iv 21 pouces de longuour.
Le mblo seul ent doud de ta faeul-

té de chanter.
L'appareil qui produit le chant

chez ln cigale »6 compose de deux
plaques demi-cireulaires placées en
arrière des pattes térioures ct se
touchant l'une et l'autre, Ces deux
plaques recouvrent les organes qui
produisent lo chant, Les plèces qui
Produisent le bruit sont deux demil-
sphèros corinces, placées sur les

tés. On les apperçoit on écartant
les ailes de l'insceto, C'est par une
espèce do frottement que le bruit
s'opère, ot l'air n’y joue qu'un rôle
accessoire.
L'anatomiuv des cigales à occupé

de tout temps l'attention des su
vants et l’un deux Léon Dufour en
A fait une étude très approfondie.
Son excellent travail n° mêtmue été
publié dans les mémoires du l'Aca-
démio des sciences il y a quolques
années.
lynplusieurs espèces du cigales

et les ‘alterations qu'olles aubirent
suivent lour couleur et los diffé-
ren pays qu'olles habitent rendent
leur détormination très-difficile.

CONCERT

Un grand conrert sera offort à M.
P. À. Marié, notre ¢minent cornet-
tis, premier champion du Canada,
l'occasion de son prochain voyage
en Europe. par les principaux ar
tistes de Montréal, au Queen's Hall,
mardi le 7 octobre prochain.
Nous souhaitons le plus vif succès

à notre sympathique artiste. 210-t

L'Enfant pleure, 1 veut son Castora
 

Skaionoti coupable

Le procès de Joseph Skalonoti
s'est terminé ce matin au Pane de
Ju Reine par non verdietde coupable,

 

Le fou do Beaubarnois

My a que $1,000 d'assurance
Your couvrir les pertes éprous
dans le dernier feu de Rennthaklits,

Expoaiti té des Doux- .enrne

 

L'expusition du comté des Deux-
Montagnes, qui doit se tenir au vil-
lage de St Augustin commencera
mercredi lu 25 septembre courant.

 

Cellègo do Montréal

La rentrée des élèves do la clisso
de philosophie aurs lieu cotte année
au grand Séminaire de Lu Montagne
vendredi te 20 courant. Los mes-
siours qui doivent suivre ce cours
Scront plus nombreux encore catte
ANNÉG QUles années précédentes.

Rapport d'ingéniour

M. G. Vunier, Ingénieur civil,
nomimé par le comité de citoyens
chargé de s'enquérir de In valeur de
l'aquedue de Berger et Cie, doit sou-
mettre son rapport ce soir à une ns
sembiléo qui sera tenue dans lu sulle
académique du collège deSte Cuné
gonde.

 

 

Excursion !

Une excursion aura lieu demain,
jeudi, 10 courant, à Boucherville, à
‘occasion du bazar,
Le bateau ‘Powerful” partira du

quad'Hochelaga, en face des éeu-
vies de la compagnie des Chars Ur-
buîns, à 3, & et 7% hrs p. in, et le «6-
mrt do Boucherville se fera entre
§ et 10 brs pour Montréal. 50.25
aller at retour,

 

L'Assuranco Royalo

Ln nouvelle bâtisse que cette com-
agnie est À faire construire au coin
nest de ln Place "Armes et doIn

rue Notre-Dame est rendue au cin-
quite étage avec magnifique soa.
bassement, La bâtisse est en pierre
d'un blane jaune ct serge un des
beaux ornements du carré qui est
un des plus folls emplacements de
toute lu ville.

 

Pour l'Europe

L'hon. 41. Shchyn, trésorier de in
province, et l'hon. M. Garneau,comn-
missaire des'Travanx l’ablics, s'em-
barqueront le 23 septembre à bord
de la ‘ Pascogne ” pour l'Enrope.
leur voyage durera deux mois. En
leur absence, Je département du
‘Érésor sere administré par l'hon, M.
Mercier et Thon, 19, A. Ross nim
comme commisauire des Travaux
Publics

Lo Pèro Paradis

Le Rav, Pre Paradis doit arriver
À Québec avant lu fin de teptesnbre,
Il est appelé pur son avocat M,
Rochon, Mp! pour régler défini-
tivement son affaire avec les MM.
Gilmour et Cie, Après un séjour
momentaire an Cannda, le révérend
Pore se rembarquerg, nous dit-on,
pour Itome, afin de continuer À sul-
vee In môme cause actuellement
peudante devant In Sacrée Congré-
sition des Bedgues ot Réguliers,

 

Aconzé do faux

Arthur Aubert, un Français ne-
eusé d'avoir obtenu frauduleuse-
ment de l'argent d’un de ses compu-
triotes, M. Laurin au moyen de
asssemneselne at 'aetrau forode nn
Inidé coupable devant lo rungis-
rat de police à l'accusation d'obten-
tion d'argent sous de faux_prétex-
tes ; mais il a été envoyé au Dune de
In Reine sur une accusation de faux,
son procès est commenced cu matin
dovant cette cour,

Nouvèllo Egliso

Onvivnt de commencer À creuser
les fondations do la nouvelle Xiglise
QUO În paroisse de St Charles, quan
tice St Gabriol, à résolu de cons-
truiro sur le terrain donné géné-
reusement par les Messiours do SL
Sulpice, coin des rues Island ot Cone
tre. La façade du nouveau temple
sera sur larue Centre, L'église se
trouvera près du presbytère cons-
truit depuls deux ans.
Honneur aux catholiques de St

Olhiarles ct À leur digne et dévoué
pasteur,

  

Cercle Dollard

Mandi solr, 17 septembre, avaiont
lion les dlections du Cercle Dol-
lard” ; elles donnèrent le résultat
suivant: l’edsident, Rodolphe Bru-
net ; vice-président, Pierro Bédard ;
scerétaire-trésorer, J. Horace Da-
vid ; Terconseiller, Modoiphe Dazé ;
du conseilles, Albert Duhamel ; 3
conseiller, Joseph Hulordewu,
Ca Cercle qui s'occupe exclusive-

ment de littérature à prospéré d'une
manière étonnante depuis un an;
il compte aujourdhui un grand
nombres de membres, et il est. à es-
pérer qu’il marchera toujours de
succès en succès,

L'épave du * Cynthia * ot los boudes

Une nasemblée des commissaires
du havre, à eu lieu hier après-misli ;
le maire Grenier et M. H, Bulmer,
qui avaient été chargés d'examiner
s'il était possible de construire un
bassin pour les valsseaux do petite
dimension, pros deg nouveaux quads,
ont déclars de projet impraticable,
ot suggéré la construction d’un pon-
ton au pied de lu rue Desery où à
Malsouneuve, sur lequel on pourrait
monter lea chaloupes et nutres pe-
tits bateaux.
Alu requête de MM. Reford &

Co, qui en ont reçu l'ordre du dé-
partement de ln niarine, la commis
sion du havre fera placer à leurs
dépens, une bouée près ae l'endroit
où le Cynthia ” est échoué. Ha été
décidé de prier ls gouvernement do
laisser encore entre les mains de In
commission du havre, le service des
bouées l’année prochaine.

Uac fortuno à l'oau

Joseph Labelle, 20 ans, qui a défi
an dossier pen enviable, s'est mis
dans la tête cotte nuit qu'il erat do
bonnes affaire comme tabaconiste,
s'il pouvait seulement acquérir un
fonds de commerce asses complet,
De suite H se met à l'œuvre, et I lui
vientl'idée originalequelesprofitsse-
raient beaucoup plus considérables,
s'il parvenait À s'établir sans bourse
déliéo: obtenir crédit, inutile d'y
penser. Labelle à déjà été envoyé
lu Réforme, ét s'urrôto à un parti

oxtrôme, il volera.
I avait compté sans notre police
ti mit fin À tous yes rôves de ri-

chesses en l'arrêtant vers 81 heures,
ce matin, dans uno cour de la rue
St Laurent : après quelques recher-
ches les hommes do police qui
l'avaient pris, parvinrent à décou-
vrir davs un grenier à foin, 6 boîtes
decigares, une vingtaine de paquets
de cigarettes, nombre de pipes, do
paquets de tabac, otc., eflu un ns-
sortiment complet que Labelle avait
dérobé en brisant uno vitrine du
magasin de M. Nap. Lachance, ta-
baconiste dela rue St Laurent,
Labelle a plaidé coupable, co ma-

tin, et n été envoyé au Banc do ln
Reino,pour y recovoir sa sentence.

 

—LeRénovateur des Cheveux de

Hall vend la chevelure souple,

soyouse, brillante ; il est sans rivaux
pour la toilette, T 

LA DIVISION SHAWENECAH

Privée depuis longtempe d'un séras

Le gouvertiement fera}, dit In
Paix, n'a ims Neots Bomme un sue-
cemeaut À M. l‘errier, most depuis
luhgteimps. À quand fu nomination?
Sir Hector at-il peur d'ouvrir
comté de Chunplain? Voilà deux
fois que M. Muntplaisis vi A Otlawa
dopuls hit jours Toul de wéme,
cette affaire de sénateur pour In
division do Bhawenegun semble so
corser de plug ou plus, caril

y

ndypa
le district plusieurs vitéyÜüs dis-
Ungués, infinimitil inieux qualifiés,
sue tntis les rapports, que M Mont
plaisir, qui, lui, ne Pest pas du tout,
pour remplir une aussi haute posis
Fion. Sans sortir de In vitig M. Du-
moulin, fovait nu moins un bon sé-
nateux En dehors de la ville, le Dr
Dusaulniers «t M. Georges Curon,
sont aussi bien plus mméritants que
le député de Champlain, Si Sie Het-
tar consent à reconitiander M.
Montplaisir, l'on en verra de belles
dune Trois-Rivières, Saint-Maurice
tt Maskinongé aux prochaines élee-
tions, Attendons,
 

 

DE TOUT UN PEU

Y'hon. M. Mercierà offert unu mé-
daille en or à l'Acsdémie anglaise
Waterloo,
—Lo bureau de in fabrique do

Notre-Dame sera transporté de ln
rus Saint Sulpice dans Ye sosvaau
local, à côté dé la tour de l'ouest de
Péglise paroissiale.
—La chambre de commerce fran-

Guise u eu hier une séance qui n été
cumplètement absorbée par Ja dis-
cussion de la question du chemin de
fer de In Rive Sud.

 

Cheval mort

HN y a actuellement un cheval
mort près du No 2208 rue Notre.
Dame. les autorités sanitaires de-
vraient le faire enlever fiumédiate-
ment. Ce cheval en pourriture est
un danger réel pour la population
des alentours.

Acoldeut do voituro

Hier, vers 11 heures, un cheval
attelé & un uxprees s'est abattu en
montant le rue Lacroix, La pauvre
bête qui était remarquable par sa
maigreur n'a pu btre relevéo qu'à
mind confort d'hommes, ct trem-
dlait de lous sca membres.

 

 

Maisons inhabitables

Le Bureau &e Santé fer dVacuer
samedi es taudis de In rue Cha-
nôîllez dont nous avons déjà parlé,
On attend à ce jour afin dé donner
aux locataires le temps do sortir de
ces &nles cabanes et de trouver
d'autres logements. -

Zaptisto Poynaud

Le maire n dit co matin à un de
nos reporters que M. Poynaud Ind
offre de sauter seulement de 75 pieds
si on le veut,nds gue lui il préfère
sauter de 160 pleds parce qu’il est
plus habitué,

Malit que c'est un at do sauter
comme il lo fait, et que partait oh
Pa Luisst sauter, A tome 90 fois,
A New-York 40 fois, ete., ete. I) von-
drait sauter, ue fut-ce qu’à 75 pieds,
afin de montrer aux pouspiers com-
ment ils peuvent sauter des linbita-
tions en feu sens so faire mal. Le
mire doit s'entendre avec M. Ln-
vigne pour diru si les sauts seront
pe 75 où de 150 pieds.

 

Porsonnol

Le Dr A, Masalais, vevient cotte
semaine d’'Kuavope parle * Persian.”

—L'hun, fuge* Cimon et Mme Ci-
mon, de Fraserville, sont au St
Lawrence Hall,
—L'hon. col. Rhodes, est au

Windsor

—M. Tassé do In Minerve, sern
assez bien pourretourner au travail
lu semaine prochaine.

—M. Eiffel, fils de l'ingénieur
français qui a LAL In tour ISiffel,
fait act uellement In chasse aux fles
de Surel, Lui «t M, Gré, son com-
pugmon de voyage, sout les hôtes de
à, La. Sylvestre, député de Québet,
qui demeure à l'Hle aux Castors.

 

Rotour do l'échovin Stovonson

L'échovin Stovenson est arrivé-de
son voyage aux Etats-Unis ot dit
quo notre brigade n’a à pou près
rien à envier à la république voisine
qui ne possède pas, dit-il, de meil-
leurs machines, de meilleurs hom-
mes où de moilleurs chevaux, Co
qu’ils ont de plus que nous, c'est de
l'argent pour avoir des stations plus
grandes, plus belles et beaucoup
plus confortablgs pour les pompiers
qu'ils font vivro après ru1 état de
sorvicu de vingt ans. Nous avons
cependant, le chef Benoit et moi, vu
prtelques lustruments ui neus mman-
quent, L'un d'eux est un instru-
tuont inventé par le chef Benner, de
New-York, et qui sert. à défoncer
et à enleverles toits lorsque le feu
cauve au-dessous, Bartout, le prési-
dont et lo chef do Ia brigade ont été
regus avee un grand plaisir, spécia.
lement, dit of Stevenson, par le
chef do New-York et celui de Bos-
ton, M. Webber,
Le chel Benoit arrivera probable-

mont ce soir où demain matin, S'il
arrive le tuatin, In belle réception
qu'on voulait lui faire ne pourra
avoir lieu.

 

Trois allomands arrités

Dopuis quelques mois on consta-
tuit que nombre d'objets servantà
In fabrication des machines à cou-
dre, disparaissiient à la imanuîne-
ture de machines à coudres Singer,
2710 rue Notre-Damues les soupçons
se portèrent sur deux employes
nouttinés Geo. Govet et Gustave
Sith, eC sur un ancien cimployé
Geo Tuy, qui s'était établi à son
compte depuis le mois do mai, et
qui faisait des visites fréquentes à
la mantifneturo :les détectives Cam-
eat of Carpenter chargés do Pal.
aire firent des pergaigition et cu
couvrirent. chez les trois individus
soupçonnés, Une quantité considé-
rable d'objets volés pour une valeur
d'une centaine de plastres.
Lus trois accusés ont plaidé non-

coupables, ce matin, et Out été con-
damnés à subir leur proces,

PARC SOHMER

Demain, jeudi, Baptiste Peynaud
sautera d'une hauteur de 00 pieds,
l'apits-midi à 4 heures et le soir à 9
Heures. Musique par ln Bande do
Ia Cité.

GRANDES REDUCTIONS

Afin de rhluire notre swck pour
aire place aux marchandises quo
notts so1umes après finir, nousavons
Acuidé de vendre à des prix qui ne
so sont pas encore vus aMontréal,

Ainsi, que tous ceux qui ont be
soin de meubles, no manquent pas
de venir nous voir, nous avons tou.
jours un assortiment des plus
complets, tel- que sets de cham-
bre àcoucher en noyer, cerisier,
chène, ete, sets de salon dans tous
les bus,pont tablos à diner,

F

 

  

bibliothèques, punitree etc. ote,
tousJu plus beau.slylo, mais que le
manque d'espace nous oblige de sa-
crifior. Lu

Quetous se rondent en foule choz 

Tentativo de suicide

Geo, Murtin, venu de StAlbanm
‘ont. tiré un cop. de roVolver dans
Atis, nprÜ-Midi, sur les quais

d'Hochelagn. La halle lui a frappé
1a terupe. Jl est en danger à l’hôpi-
tul oD. La police la arrôté l'arme
Ala suain, ae her prea my “a :

ÀFiotoria

Victorin, C.B., IB—La barque an-
lnise ‘*Lebus ” est arMvée loi de
iverpool bier.

à

 

SLLRI

La kreve termainéo

Londres, 18— Les -difficultés sont
réglées et les ouvriers ont reprie
leur ouvrage.

Vo chox Lo cardinal
Québec, 185—Un vol ua été. commis

samedi nu palais de Bon Eminence
lo cardinal Tascheronx Isda Vuleurs
ont pris 8400 dali le secrétaire de
Mgr Muroiset 825 daus le bureau
de l'abbé Gagnon.
Las détectives s'efforcent de tron:

vor les coupables
——te Laie”SaSA

Mariago

RoLLAND-NELSON~—En cette ville,
mardi, le 17 courant, M. Aristide À.
Rolland, de in mi n Rolland et
Frères vanduiscit À l'autel Mali
moiselle Maud elsoh, fille de feu le
Dr Alfred Nelson. i
La bénédiction nuptials. n été

donnée dans la chapelle du Sacré
Cœur, par le Révérend Mecsite
Lenoir, curé de Natre-Daihe do Bon-
secours, oncle du marié.
L'heureux couple est parti ensuite

en Yoyage de noces aux Etats-Unis.
Nos plus sincères compliments

aux nouveaux époux auxquels nous
souhaitons bonhour ct prospérité.

pécts.
BALMON-—Le 17 Soptembre, ext décédé Jos

Salmon, lo plus jouno frère do 1, J, BatmOn
| de l'égilno Sto-Mario, -

Les funérailles auront Tleu joudi, à 8 hou
aon a. i, du No 102 Avenue dolorinilor,
1 l'égglixe Ste Mario ct de là au eimetiéro dg
u Coto dun NuigeH

PEYNAUD LE SAUTEUR

M. C. Poynaud, le célèbre sauteur
sautera demain après-inidi et de-
main soir, au Pare Solmer, G wine
l'accident qui lui et amive finn.
che dernier, dt
frayer les gons. M. Peynand, sur in
dernunde des propriétaires du Pare

  

 

+] Ia vigno des célèbres

Solumner, ne cautera que d'une haw
toux ao 00 plecle in. Ie de 1% M.
Peynaud gqutr depllio 10 ans d'une
tordu 1 fsiads. Tout dernière-
ment il n sauté 51 fois à Rockaway
Beach. Son succès a été tellement
grand partout, que le mnire d'Otta-
wa a fait personnellement lin voya-
go i NewsYork ol a conclu un enga-
ge netit ivec Peynaud ‘pour sauter
à Ottawa durant l'Exposition qui
était sous le patronage de Son Ex-
cellence le Gouverneur-Général, 11
n sauté 4 fois à Ottawa lt semaine
dernière, et chhque fois devant 20 à
4 mille personnes, Les journaux
d'Ottawa sont remplis d'éloges et il
w’yneuaucune plainte de qui que
ce soit. Demain après-midi 11 sau-
terÀ 3 heures, et demain soir à D
heures,

~La 8alseparveitlo d’Ayer est for
tement concentrée ; c'est le remède

le plus économique dont on puisse

de servir pour purifier le sang.

IMPORTANT

[ est très important que vous
vous rappeliez, que le Studio de M,
alfrad nyard antisto pasivaitisto,

est maintenant au Nu. 177 rue St
Constant, nu coin de in ruo Ste Ca-
therine. Tout ouvrage est garanti
de donuer ploine et entière satis-
faction.

 

POUR AVOIR
un heau chapeau d'automne à la
dernière mode et bon marché, il
faut aller chez

CitA8 DKSJARDINS & CIE,
1637, 1530ot 15641 Ste-Oatherine.

Aux 3 Chevreuils,
Montréal,

‘

CERTIFICAT.— Ju vous remercie
de l'envoi de vos deux_‘ Female
Plasters, ” pourle ‘* Beau Mal ” et jo
vous assure qu’elles m'ont fait un
bien inummense vouillez m'on on-
voyer quatre autres pour des amis.

Delle A. DAGENAIS,
Prix 25 conts. Adressezs DrJ.

Larivière, Mnhiville, R, I,

-—Succès toujours croissant de
notre préparation pourfaire tomber
les poils follets de ln figure des
dames ; vu son usage univorsel, sou-
lement 81.50 la bouteille y compris
une boîte d'onguent.
On a toujours on mains la prépa-

ration pour teintlre In barbe ct ren-
dre aux cheveux Jour couleur natu-
reile Aussi une des meilloures
préparations pour nettoyer la bou-
che ct les gencives et pour donner
bonne haleine. Rousselures et
taches au visage enlevées pour tou-
ours, ainsi que lo mal de ents ot
es cors. Comme parle uant
aux poudres pour le visage, lui ren-
dro sa fraîcheur, eu cacher les or-
reurs de la nature, nous en avons le
dépôt. Nous avons aussi la pu
tion des poumons qui est infaillible.
Lisez les certificats que nous pu-
blions tous les morcredis etsam ,

A. E. LAOROIX,
Successeur de Mme Desmarais,

‘1263 rue Mignonno
Coin de la rue Sta Elizabeth,

Les pilules ‘Pomme de Mai” don-
pont un bean teint. En vente par
out,

 

CERTIFICAT. — M& femme veux
d ux autres de vos emplatres pour
los fommes ; elle est gudrie d'une
douleurqu’elle avait entre les épau-
les depuis bien longtemps, ct elle ne
veut, plus se passer de vos ‘‘plas-
ers.’ :

JOSEPI CROTEAU :
Trois-Rivibres.,

Prix 25 cts. Adressez : Dr J. Lari-
vière, Manville. R. 1. 305-jno

Les pilules “Pomme de Mai” gué-
rissent lo Yomissement. En vente
partout. =

  

re

CYCLORAMA
Jérusalem ot lo Crucifioment, coin des

ruos Sto Catherino ct St Urbain. Ouvert
tous los jours de 9 ain, à 10,50 in: Lo
dimanchedo14 10.30 p. m. Pom

Musiquo à motiié prix.

Pondant 10 ois de soptembre nous of-
frons los 20000 moreeaux de musique étalés
sur non comptoirs À ln moitié des prix mar-
qués, aux pratiques qui découperunt ot nous
apporteront cette annonce. prix régu-
lors roront chargés à coux qui veulent avoir
dos marcouux spéciaux. Cette offru est faito
aux Canadiens-Francals roulomont, et lonsons anglaises, musique Victoria ot
autres livres de muxique n'y sont com-
pris, l'ufire ne s'appliquant qu'a la musique
soule. Venez faire votre choix,

WALTER STREET

 

Musique à 100 ot, io extra pat la malle.

Au Clergé et auxPamilles-
VIN DE MESSEseusssngrer
Montréal, Agr Walsh, Evéquo de London,

VIN DE TABLE fects Ooprmen aun.lité extra. Pur jus d
vignobles do M. Guin.

 

on, Sandwich, Ont. FRED,LAPOINTE,
144%, 1447, 1440 ot 1431 ruc Ste-Ca-

therine. pC jno.
EN VENTE chez | zchands de vins ot épiciersde poqaux a +4

LETENDARD, 19 SEPTEMBRE 1889

Lt do nature à cf- |-

29rmo Rloury, 2328 rue Sto Cathorine. >

ARLINGTON HOTEL.

 

Situé nu cones HU M sii, pres dela
Kure, ete, ete.

Nonvellement construit avoc améliorn-
tions les plu modernes
Chambres ot cuisino de premitre classe,

à P x £2.00 is $3.00pur joursuivant lostion
ox cha , .
PR,Gti jour tawilles a 1s semaine
ou iu mols,
 

 

Situation Demande

JEUNEFila CATE iouvaloment
9 , Dissédant’ uno oxcellente Ins-

Lruction ot ayantétudié trois ansla p!
clo déxiro une situation quolconque, Réfo-
rences de premier ordre, Louls d'Ornans,
311 ruo Lafontaine, chez M, Ritchot,
 ryt

SITUATIONS VAUANTES
N DEMANDE {rois ililes pour embou-

teillor les hulles, parfums, ote. Une
expérience, au No 30 suc 8t Dizler, Batis

urs,

 

 

NEMANDÏ,Ge culuinièro ot uno fille
» dù chambre avoo do bonnes références

au No 12 rue Berri.

N DEMANDE un jJoune garçon pour
épicerie, No vue viré Lu. 2m

OF DESIANNES une tuFliière ot une
/ reeventt générale, au No 512 ruc St

Jûtques.

N DEMANDE uno bonno flllo connais-
sant Ja cuisino pour sv rendro utilo dans

un rostaurant, rossor au No 1634 rue
Notre-Dame. i
 

N DUMANEE des filles d'expérience
WP conidro 4 lu twuchino dans los pol-

lotorfoa. S'ndresxor au No 512 roo St Paul.

OY DEMANDE Wiebaünt, cllniéro ot
3 ine Aervailtt gunéralo, S'udresser au
No 40} Pile Craig.

( N DEEANDE une rorvante générale
ur une famillo de deux personnes,

Pas d’oscallers. Gages, $7 par mols, S'adres.
ser qntro6 et 8 hoïres p. ni, hu Nu YOU rue
Sherbrooke:

ONLuhANDE uno lavenre ot ropissouse
A là Romaine, Hons gugos 09 rue Vitré.

N DEMANDE un appronti ayant une où
doux nnnéos d'expérience commiuèbar-

blor, S'udresser au No174 rue Crais,

O* DEMANDE { Loos méfinislers an No
10 ruc Dexriviores, Rochon ot Frère.

or 180 rue St Gcorgce.
DEMANDE unc bonne scrvante, No

Or DEMANDE un commis bleh Fecom-
mands peur lilio épicerie. S'adresser

1081 tad Mig

OoDEMANDE dex filles pour restaurant,
S'adrussor 529 ruo Craig,

oO” DEMANDEune bonne servante géné
rulo peur une petite famille, ns

fugos. sS'uc rau No 331 rue Berri, (près
ela rue uy.

Ox DEMANDE une servante au No,33
rue St Paul, hôtel du Dépôt.

N DEMANDE uno servante générale ot
une bonne d'enfaiits. S'adressoer No. 31

ruo Printo Arthur.

OY DEMANDE une sorvanto générnlo an
No. 1888 rue Sto Catherine. Pas do In.

vage.

N DEMANDE immédintement doux
filles, une pour ouvrage de Ja maison

et l'autre pour les lavages : devront parler
anglais. S'adromsor lu soir entre & et Dheurns
1750 ruoNotre-Dame, ou haut.

OF DEMANDE une servante pour uno
famille de deux personnes, S'adresser

1521 ruo Ontario.

( WDEMANDE un bon agent, pour vend
un article chez los épiciers  S'adresser

& J. N. Trudeau, 174} rue St Dents, entre 7 ot
8 heures p. m.

 

 

 

 

 

 

 

MM DEMANDE uno ouluinidre au No 98
rue Uerrl,

Oo” A BESOIN do bons peintres au No 24
rue St Antoine.

or DEMANDE une servante au No. 57
rue Visitation.

OF DEMANDE un hommode couret.pour
monger los voltures de charge : hoinime

marié préféré ; emploi permanent. S'adros-
ser an No 1006 ruo Ontario,
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Aujourdihiil
es-Vous ALLE Au

CHEZ 8S, CARSLEY
CHEZ 8, OARSEEY

vu Poghtdiht aux carrée de tapis
reversibles se vendunt à 81.85 cha-
cun, la valeur enest récllement mer-
veilleuse, étant aussi lourds, de des-
sin égal ut d'aussi belles couleurs
fue Tow pis Jolity ridarthändists Di

ourd'hif

riquées. Il n’y à pas de doute que
ces carrés donneront satisfuction.

8.vernon BeCARSERY
CARRES D'ART KENSINGTON
CARRES D'ART KENSINGTON

Tout lnine et upion, des plus nou-
veaux ej des plus riches co leyesds
RdATTACH HEEo
LERSYAL LgBi

à 0 4 15
Lt Royal et le Birman, deux nou-

velles lignes do carrés de tapis, jus-
tement. ouverts, surpassant ‘en élé-
gance tout tapis que l'on à vu jus-
w'ici, Pour la durée il n'y à rien qui
urern antant et lon. dnnsint soft
wut® fait dilivrenis de co que l'on
amontré jusqu'à présent. -

8. CARSLEY

OU EST LA MEILLEURE PLACE
PourACHETER dost TAPIS

_=CHE%=
B. OARSLEY
S, CARSLEY

Parce quo vous pouvez nvolrdes
marchandises meilleures et plus jo-
lies pour moins d'urgent qu’en sucun
autre mngasin de la villé, des ivéil-
lettres ghialités de tapis tapisserie so
vendent pour lo mêtae prix que les
autres maisons demandant pourles
wavchandises inférieures ; c'est un
fait bien connu que les tapis deRru-
xclles pont de la plus belle qualita ot
sUnt plus jolis ot à Meilleur marché.
que partout ailleurs.

S. CARSLE

 

PO

OU Irdil&-Nôdüs Pour DES Prélarts
OU Irons-Nous Pour DES Prélarts
OU Irons-Nous Pour DES Prélarts

CHEZ S. CARSLEY
OHEZ S. CARSLEY
CHEZ S, CARSLEY

Où l'on vend do magnifiques lignes
du prélarts anglais de saison à Me
In verge carrée, et des Linoleums du
la plus fine fabrique à partir de 37c
lit verge,

Prélarts ct Linoleums bordés de
toutes les lurgeurs, à très bas prix

Chez S. CARSLEY
 

S, Carsley offre actuellement des
chances spéciales en fait do gilets,
ulsters, dolmans, ete. Plusieurs li-
vnes à être vendues sans réserve à
2.10, $2.25, $2.75, $3.00, prix régu-

lier 56.00 à 87.00.

 

NOUVEAUXJERSEYS
Nouveaux Jerseys DE Maison, Unis
Nouvenux Jerseys DE Maison, Unis
Nouveaux Jerscys DE Muison, Unio

Nouveaux Jerseys de Mnison, Tressé
Nouveaux Jerseys de Maison, Tressé
Nouveaux Jerseys de Maison, Tressé

NOUVEAUX JERSEYS DE MAI-
DE GOUTSON DE

NOUVEAUX JERSEYS DE MAI-
SON DE GOUT

 

vage nl ropassago.Hubort, 6
N DEMANDE une dizzino do ns
do 13 a 16 ans, bion recommand Sa.

dressor à l'ETENDAND, 37 rue St Jacques.

N DEMANDE au Petit Rocher, Comté
de Gloucoster, N. B., un médecin ca-

thollquo cnnadion français Référonco nu
DrF, NX. Conunenu, Caraquet, N. B. jno-31j

ON DEMANDE
Pour I'dcole dn village do Clarence Crock
Ont. uno assistanto ayant un dipidmo poar

'rovinco do Québce, ot uyant quelques
connaizannces do anglais, Specifier lo sa-
lairo ot faite application immédiatement à

MOISE LAVIOLETTE, Sco.-Tréa.,
8, 8. No. 5, Claroncs Crock, Ont,

 

 

Dofense d'avancer
Lo soussigné donne avis qu'il ne sora pas

responsable d'aucune dette contractés en
BON NOM, Sans Un Ordre écrit de ka main. on
collo do L O. Hétu, sun procureur, à Mont-

Paris, 19 Avût 1859,
1m'#-19n T. P. BARRON.

A LQUER
Au No 1% rue St Dominiquo, plusieurs

chambres, pas (enfants, 31-193

A LOUER
Un logement de premiére clasro, chauffé à

l'eau chaude (/Aeisy): 9 chamb au No3
rue Chorrigr. S'adrossorà M. deBellefouillo,
30 ruo St Jécques,

A VENDRE
A pareil de chautfige à l'oau chaude sor

tant de la manufacture do premièro classe à
10X do vabaly, S'adrosser à L Burcau do
L'ETENDARD .

A VENDRE
Le droit d'oxploiter, dans fa Pulksance du

Canada pour unintérêt, lo procédé patenté
par déerct No 17500 du 5 septembro ISSN, ac-
{pris a Manhall 3 Allen &Wiliam K
radloy, pour cetlonnement do l'art ou

procédé de fabrication du Whiskey.

FRANKFORT WHISKEY PROCESS CO
DUNCAN McCORMICK, agont,

Montréal

CHANCE

EXCEPTIONNELLE

 

200-um

 

 

{Pourcelui qui désire acheter un
maguifique Hôtel, faisant: d'ex-
cellentes affaires,
Vente pour cause de morta-

talité.
+S'adresser à

E.L. ETHIER & CIE,
20 HANOVER | 694 CRAIG.

Perrault &Mesnard
ARCHITECTES

Nos 11 et 17 COTE DE LA PLACE D'ARMES
Boite : 1412 Bureau de Poste.—Elévateur
Téléphone. 606

Province do Quélpe, Distriot dd Montréal,Cour de Gireuie Ne airs riot daMon
Josoph Boaucaire, do Montréal, demandeur
vaAlphonse Laberge, défendour. Cou
Le 28ième jour de Soptemmbre 1858, À 10 heu-

ros du van au domiciledudit de
fendeur, on In Cité de Montréal, scront ven-
dus Autorité do justice lus blons ct effets
du dit défendour snisis en cotte cause, Con-
sistant on meublos do ménngo, etc.
Conditions, argent comptant.itd

ANATOLE CHEVRIER,1. C. 8.
Monta; 18Soptembre 1880, _

  
 

7 CDR - Cinq caisses de nouveaux Jerseys
Ornaadpefemmespoutravail justement marqués À des prix var
No 875 ruo Craig. rlont de 85c à $18, Venez voirl'éta-
TT = lage.
N DEMANDE unu jeune sorvante au No202 rue BL Hubert S. CARSLEY

O% DEMANDE i n nédint Ya une N n M ai
ONnNne servan! nérale ; s de$ ; oe vue SE ouvelles archandises

NOUVEAUX GILETS DE PRO-
MEÉNADE NOIRS’ {

ME
NOUVEAUX GILETS DE PRO-

MENADE NOIRS

Justement reçues et assorties, plu-
sicurs lignes de nouveaux sncques
d'automne, dans Lous les principaux
styles aux plus bas prix.

8S. CARSLEY

NOUVELLES CAPOTES
NOUVELLES OAPOTES DE

DEMOISELLES |
NOUVELLES CAPOTES DE

; DEMOISELLES .
NOUVELLES CAPOTES DE

DEMOISELLES

Les dames qui se proposent d’ache
ter des manteaux pourleurs enfants
devraient venir directement aux
quartiers généraux.

S. CARSLEY

NOUVEAUX MANTEAUX
NOUVEAUX MANTEAUX DE

 

 

; DEMOISELLES
NOUVEAUX MANTEAUX DE
\ DEMOISELLES ‘

Cotto importation étant plus gran-
de quo les années précédentes, elle
nous pormnet de lus vendre àmoil-
leur marché.

LE 8. CARSLEY

Coton on Bobihes Clapperton
Un vieil adage dit qu'une aiguille

vôtit des milliers de personnes et
qu'elle est elle-miôme nue, iis à
quoi sert une aiguillo si vous n’avez
pasle
Coton en Bobines Clapperton
pouremployer avec, Les préten-
ons de ce fil sont reconnus de tous.
 

Fil de Soie Corticelli
Ménagères, avez-vous fait usage

des soies Cortfcelli? Si non, esanyez-
les uno fois et vous vous convaincrez
quo les marchandises fabriquées par
la CIE DIE SOIE CORTICELLI sontles
meilleurs ct les plus économiques.
Ces soies se vendent depuis au-delà
de cinquantu aus et leur réputation
leur assurervnt l'existonce,

Soies et Tresses Corticolll
 

Baleines de Corsagesde Robes
Ever-Ready

Parmi les nombreuses inventions
du dix-nouvième siècle rien ne peut
égaler les pe

BaleinesdeCorsagesdeRobos
Ever-Ready

Ellus possèdentles rares qualités du
confort, de durée, et sont lo seul
actor à l'épreuve de In transpiration.

 

8. CARSLEY
165, 1/67, 1769, 1771, 1773;TITS ETum
Rue Notre-Dame

MONTREAL

Ecole, Polytechnique, de Montieat. |
, LE LUNDL

hisfn, Fnph enud:dats au Cours
"préparatoire. .

Se fora Is Fouveriuro dow cours
pe ,rr
v heHhe;

‘Classe ao $5anb imnintortant buvèrte.

(
A 1 formée ‘ot rhpioy MY Cor

du

  

 

Los
jaie d'Exportation de Bols duns In még

mulntonant transformés avec en
classos saupierbes pour les dames, départo-
mont qui sors sous 1n diroction d'une
professor d'oxpérience, ç

ny dofonasimteinantagad aCollège,coin do la ruo Notte-Dinib oldo id
Plnco d’Armos, où demandes une ciroulaire
contenant Indescription complète du cours,
dos torincs, &c :

UNIVERSITÉ Li

LEMERCREDI4SEPTEMBRE
doJ'Ecole

niquede Montréal

u

1md22%

Ko 1.
U, E. ARCHAMBALT,

Printipal,

302 étudiants ont suivis lcs
cours l'année dernière.

Le cours d'étudo combine la
théorie ct la pratique, où à

N
S
N ut focthirer Uno

ue sax ae Jit a’ Tatron.NREerear
vres diiné Loutie us Tormes;
Arithimétique cummercinio of
Montale, Calligraphie,

leu, comprunant les formules
d'uifatres, Jog documents. &o3
Sténugraphloe, Jo Typowriter :
comjronant un oxcreice court
près ot complot de gram-

\ wy re, seu tien, Ponctus-
jun ofball oi sen
vu, o nu ombred'El

vod I'pn panpts, los p .
Pepoft ha ding 1 he tA
‘wngnintitar do fintiveaid Jolie

/ beisonnel ot d'élargir Jour lo.
Urcaux dernièrement ooCUpés par

tisse, unt été loués par le collège ot sont

dame

> .
“DAVIS &BUIE,

105 Business Colloge, Montréal,
 

ECOLE VETERINAIRE

a  

cours gratuitement vont & ln disposition des
étères qui in
iédiatemont.

scurs et dopuls In foniintion de l'écolo 54 élè-
ves ont Teo des diptômen do l’Univeraité-
Laval, dont
23 do pry)
de

é

chant los poulos de manger leurs œufs. Prix
40c lo uid seuil.

UNIVERSITE LAVA

3580 Ruo CRAIG, MONTREAL.

Les Cours communcgront le 10r Octobre

18 bourses donnantlo droit du suivro los

cesseront Jeurs domandes| pe

L'enseignomont cst donné par 14 profos-

21 de Médocin Vétérinaire ot
ot d'avancement dans l'étude

X 4e
ki ant Rashi stwilun les Couts vith
TRpars u Von nseignements auresksur pour les reuseigneme

Directour W0ruv Craig.
In Directeur,

mm. VUDAUNGNY,ALY,
CLOCHES ELECTRIQUES
Bot oorñpiot depuis 53.50. l’oiées $5.06
PONDEUSES AUTOMATIQUES, ompé

Avco boîte 78 ots.
GRACHOMS NICKLEKS, depuis 406 cha

que.
MOULINSÀ lavor, à tordro, à ropaseer, ote

— CHEZ—

L. J. A. SURVEYER,
168 RUX NOTRE-DAME

BOIS DE SCIAGE,
BOISDE CHARPENTE,

PORTES, CHASSIS, ETC.

T. PREFONTAINE
Coin des rues Vinet ot Canar

STE CUNEGONDE
Tlent toujours un assortiment do touto
sorte do bruts et préparés: Cadros, Pilnt
res, Moulures, * Clabonni,” Enrdcaux, ote,
à des prix déffant toute compétition.
Propriétaire du Moulin à Blanchir, à Em

bouvotor ot à soir,
Un séchoir à bois trôs Duissant,

À. HURTEAU & FRERE
MARCHAND DE

BOIS DE SCIAGE
92RUE SANGUINET

MONTREAL,
Colin rucs BANQUINKT ob DORCHESTER

TÉLÉPHONE NO, 108
Bassin Wellington on face des burca

du Graud-Trouc. ;

 

 

  

  

= =
eo AVIS(iFCorl(rinifbrth db ikon ue
Fo 358 Bas Chili

F. X Crovier,er. lombler,oat de co p oouvrour, fabri.
ies en Lolo , ot po

I do chautihge cau chaude ote'sûr d'a
Soi te toute commande pour ocouverty'

Be. patnboris ct Sparel] do Shauilugs,
vragos noufs ol réparutions ex

soln ola dos Prix tres modérée,> cults aveo

F. X. CREVIER
302RUBCRAlG

E.LEONARDà FILS
ANGINS, BOUILLOIRES

—— °F0e

MACHINERIES DE MOULINS,
| AGIR AUTOMATIQUES
Pour l'éclairago électrique st Bil Éine

Génératours du toutes formes ot de toutes
dimonsions.

aarDemandeslecatalogue,
H, # PLANT

© Glednl Gout 16 pReum Jesh

Coln des ruesCommon et Nazareth, Montrea
ge -0-'m{ s-ino

 

pbis Hv a; ee
a TloinbithCb uur8

d'upparelte

Inets d'uisance ot toute ds
i

métnl. Tout travaux oxécutés aveo soin oy
promptitude »

_No. 286 rue St Lanront.
4

CHARPENTE
Be Protone,iCoreon

Bols do sciazo, Pin, Epinotte, Hois F
ele, blanchi ot enbouveté, lo tout0

offert à bon marché par

7- VIN nim

RUES GRAIG 6§t bENIS
a8)FEAGAVGHET BREMonit
Pucifipu  Rrvdusgn
 

Carrio, ma chore, lui dit son père
d'un sir content, William m'a demandé ta
main cn mariago htor, ot je lui nidonné mon
conso entAlot, papa, ost IN pires
mitro fo sq 0 vous uly hnInnN

me conaurno, II fab Ride
queCarlomnvale pas achoté son mu fis

“OWEN MCGARVEY & FILS
1849, 1851 1853 Notre-Damo,

Colin do ln ruo MoGilL,
MONTREAL

Oar#] ollo l'eut fait, ia facture de la maison
aurfit élé acceptée Fans In moindre ohjec-
tion, Owen Gav Fils ont un dsr.
timent comple d'amoublottotts do Sp a,
sadlo à manger, chanibro à couchur, biblig.
thèquo ct d'articles de fnntnirio te?
que moubles de dliférents gonres, cou-
verts en pluches des nuances les plus
nouvelles, écritolres pour panica, tables pour
statuottes, chaises avec moulures doréen
ottomanes, tabourets pour planos, wind
qu’un usmortimient corsirérable de chaines,
borçanteoi enjonc, chaises pliantes, fauteuils
berceanx Ado tous gorros ct uno quantité de
Inagnifiques mtybles en bois plié itportés
do Vienno, Autrithe, Vu Ia qualité do cos
moubles, fl est reconnu quo cuilb n
vend à tnclillour inarché quo qui quo ce
on cette ville, Pour pourvelr nux besoin
future do Willie ot Carrie, nous dirons quo
nous rocevons tous losjours uno quantité do
voitures d'enfants dans les derniers goûts

16, 18, 20, 22, di, 26, 30, 35. 40, £3, 00, 61, 75 ot
Jusqu'à $85. ‘Co sont fos pluk belies voity
d'enfants fahriqués aux États-Unis ot qu
uo trouve Ici que chez Owen Mca
Fils, lo plus ancien magasin de mou
qu'il y alt on cette ville. Toutes nos pra-
tiques sont enchantées donotre asconscur
ui sort à les transporter du promier au

of
los C

L
O
S

TÉLÉPHONE NO. 140
xièmo étago de notro vaste établixement,

Téléphone No 1377
 

 

  
NYGIÈNE --- SOIN DE LABOUGHE

 

N'EMPLOYEZ QUE

L’Élixi, Poudre et Pâte Dentifrices
Des RR. PR. BENEDICTIS ABBE DE SOULA, France
En vonle-dans ln plupart des bonnes pharmacies

D. PARIZEAU

a

°

et dont les prix varlont de 7, 8.50, 10, 12, 11, 
 

‘DOMINION STEAM LAUNDRY.

 

BUREAU PRINCIPAL : 2435 rue Notre-Dame’
“ CENTRAL:
o

Tolophono : 2553.

690 rue Craig _
QUARTIER EST: 1595 rue Sainte Catherine

ERNEST MIREAU, Prop.
 

IMPRESSIONSDE LUXE
res les types les plas réciats et du meilleur gsat

08 GOD 4 SUTISTAIED A MOVTES LAS. RIGERCE

 

. IMPRESSIONSPOUR

CHEMINS DE
Sher 33

TELS QUE

"PLACARDS,

FRle CLAMERE
PANCARTES. - _

GARTESD'AFFAIRES,

Ne

Blarics

“Blancs de billets,

Memorandums,

v- Blancsde comptes,

LETTRES FUNERAIRES,

ide“Jfondant.”

Entetes de lettres,

de recus,

Te, .4

a ww= #
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